
Nouvelles du jour
La paix signée encore une fois.
Le délai de deux mois fixé à la Suisse

pour entrer dans la Société des nations
a commencé.

Depuis le 11 novembre 1918, jour auquel
l'Allemagne, en signant l'armistice, se décla-
rait vaincue, il s'est passé quatorze mois jus-
qu'il l'enlrée définitive dans l'état de paix ,
dont jouit nominalement l'Europe à parlir dc
samedi, 10 'janvier, à 4 heures îi minutes
du soir.

•Les conditions de l'armistice de novembre
1918 étaient de fait la fin de la guerre, ct la
France eu liesse avait bim donné à cet évé-
nement son véritable caractère.

Le 28 juin i919 fui la date de la signature
de la paix officielle, du traité de Versailles.
Mais aussitôt ks Alliés trouvèrent que l'Alle-
magne manquait aux clauses de la paix et de
l'armistice en ne démobilisant pas, en n'éva-
cuant pas certains pays de la Baltique , en
con.esla._t la possibilité de l'exécution de cer-
taines conditions du traité, ct , surtout, ils
mirent à sou compte le coulage volontaire
cle sa .flolte internée à «Scapa FJow, au nord-
ouest de l'Ecosse, par l'amiral allemand.
D'où le$ clauses additionnelles, interpréta-
tives du traité , que ks Alliés soumirent, le
2 novembre dernier, au gouvernement de
Berlin , comme condition du commencement
féel de l'état de paix, que marquerait lc re-
tour des prisonniers restés cn France.
. 'La cérémonie de l'échange des ratifications
de la paix et de la signature du protocole
additionnel, au ministre des affaires étran-
gères â Pari?, a a pas été longue. Convoven-
t^èe à 4 heures, elle était achevée à 4 heures
15 minutes. M. Clemenceau a exagéré encore
sa brièveté coutumière, disant : « Le proto-
cole de ratifkalion .idu traité conclu entre ks
puissances de l'Entente et l'Allemagne est
signé. Dès ce moment, k traité entre cn vi-
gueur et doit être exécuté dans toutes scs
clauses. La séance est levée. »

Mais M. Clemenceau a remis au président
de la délégalion allemande, M, de Lcrsncr,
unc lettre où il donne l'assurance que les
Alliés sauvegarderont les intérêts économi-
ques vitaux de l'Allemagne et où il renou-
velle , ses. précisions au sujet de la réduction
du nombre de docks flottants que les Alle-
mands doivent livrer pour les navires de
guerre coulés ù Scapa Flow.

«En passant devant la délégation alle-
mande, pour regagner sa place, après avoir
signé le «rocès-verba. des raU-.cat.ùns, M .
Clemenceau dit ù M. .de Lersncr ct à M.
Simson qu'il doimcrait, le soir même, des
ordres en vue du rapatriement des prison-
nière alkmands. . . •. ¦. .•

11 ne faudrait pas croire que l'ère iles dif-
ficultés entre les Alliés et l'Allemagne est
réellement close depuis samedi soir. Il y
aura encore plusieurs dalcs fatales a fran-
chir et qui ne manqueront pas de fournir
des pierres,d'achoppement i

Le 20 janvier, les Alkmands devront avoir
évacué k'Schkswig; le 25 janvier, les ter-
ritoires de la Bussie ' orientale ; le 20 février ,
avoir livré ks coupables de crime de guerre
selon la liste dressée par l'Entente ; le 10
mars, avoir désarmé ks forteresses des terri-
toires de l'Ouest militairement neutralisés;
le 10 avril , avoir réduit leur armée à 200,000
liommes ; le 10 juillet , avoir démantelé les
forteresses désarmées et réduit la Hotte au
chiffre fixé. A kur lour, dans cinq ans, les
Alliés évacueront k premier secteun d'occupa-
tion de* la rive du Rhin ; dans dix ans, le
deusuème secteur ; dans quinze ans, le troi-
siélne Secleur. Dans quinze ans, aura lieu
aussi le plébiscite par lequel les liabitants
de la Sarre diront s'ils veulent êlre Français
ou Alkmands.

«îhi seul fait des rapports entre la France
el l'Allemagne, la paix effective sera donc
longue à établir.

En Suisse, où Ton se préoccupait <iu peu
de temps qui restait pour préparer la vota-
tion _èd£ralc sûr notre entrée dans la Société
des nalions , ou n 'aura pas été médiocrement
étonné, hier, d'apprendre que k délai laissé
par l'Entente pour «cette décision commençait
» «Mûrir dtpuis samedi, .jour de la signature
diîinilive du trailé de paix de 'Versailles,

ainsi qu unc dépêche de M. Clemenceau cn
a informé lous les Etats mléressés.

D'après des assurances verbales données
pir k gouvernement français à des hommes
d'Etat dc Suisse, il semblait entendu que 1c
délai de deux mois courrait depuis la signa-
turc de Li dernière paix à conclure entre les
belligérants, c'cslià-dire depuis la paix avec
la Turquie , et , comme ks négociations au
sujet de cet acte diplomatique s'annoncent
comme devant durer encore, on pensait cliez
nous que k Conseil ÎMcral avait amplement
k loisir de soumettre dc nouveau ks points
contestés récemment à l'examen des Cham-
bres, qui se réunissent cn février. Lcs déci-
sions â prendre deviennent urgentes ; elles
doivent encore être précédées de pourparlers
à Paris. Le Conseil fédéral est en proie à
quelque fièvre; peut-être apprendrons-nous,
l'un de ces jours, la nouvelle de la convo-
cation anticipée, du Conseil national et du
Conseil des Etats. -

La hâte qu'on nous impose risque d'ac-
centuer la mauvaise humeur de ceux qui sont
défavorables à l'accession de la Suisse à la
Société des nations.De grâce, qu'ils exami-
nent k cas en:lui-même et non pas sous
l'influence des circonstances qui l'accompa-
gnent. Les inconvénients qu 'il pourrait y
avoir à être dc la Soeié'é <lcs nations ne sont
rien en comparaison des dommages que
ftottS 'Sout.cirions '•_. n'en pas étte.
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Les résultats de la journée des élections
sénatoriales, hier , en France, ne sont pas en-
core suffisamment connus pour qu'on puisse
les apprécier exactement. 11 ne semble ce-
pendanl pas que la boiuie vague qui a
renouvelé la Cliambre ail produit ie même
phénomène au Sénat , où les radicaux et les
radicaux-socialistes se retrouvent cn grand
nomlire.

Pour expliquer ce phénomène, il faut se
souvenir que ce n'est pas le peuple qui nom-
me directement les sénateurs, mais un collège
électoral composé des députés, des conseillers
généraux, des conseillers d'arrondissement
ct de délégués des communes élus par le
Conseil municipal. L'élection a lieu au chef-
lieu de chaque préfecture. Si le premier
lour donne lieu à un ballotage, il est immé-
diatement suivi d'un second tour.

On prétend mie l'Italie n été invitée à en-
trer dans l'alliance franco-anglaise à la place
des Etals-Unis. On mande à ce sujet de
Rome à l 'italia de Milan que, si unc telle
proposition a élé faite, M. ÎS'ilti ne pourra
prendre aucun engagement sans consulter le
Parlement. 11 a lui-même donné l'assurance
que le gouvernement «ne signera aucun nou-
veau traité sans l'assentiment des députés.
Quelle sera l'attitude de Parlement devant
le projet d'une nouvelle Triplice? « Le peu-
plé italien , dit l 'italia , nourrit une répu-
gnance invincible pour tout accord interna-
tional qui rappelle les vieilles constellations
de puissances et les coalitions militaristes
qui ont conduit à la guerre européenne. S'il
devait s'agir d'une alliance semblable, nous
n'hésitons pas a dire qu 'elle n'aurait fias le
consentement des Italiens ; «k Parlement ,
dans sa grande majorité, repousserait la pro-
position d'une nouvelle Triplice mililaire. »
. Le même journal fait remarquer que l'An-
gleterre, la France ct les Etats-Unis avaient ,
une première fois, fait une alliance sembla-
ble à l'insu du gouvernement italien, chose
qu'on «ne peut pas -oublier, en Italie.

SJItalia proteste encore contre l'intention
qu'on pourrait avoir, à Paris, de subordon-
ner la solution du problème dc l'Adriatique
à l'entrée de l'Italie dans la nouvelle alliance.

« Alliance militaire encore? conclut-Il;
nous n'en voulons pas ; donnez-nous plutôt
des nouvelles de la Sociélé dos nations. »

Unc fermentation révolutionnaire règne
dans lc monde des chemirtots alkmands. Lc
gouvernement s'attend it unc déclaration de
grive ct il vient de prendre des mesures de

précaution dans les régions industrielles de
l'ouest . 11 serait inouï que le rapatriement
des malheureux piise-onra**» qui touchent
enfin au terme de leurs épreuves fût empê-
ché par un coup de lêfe des svndicals.

La lettre de M. Clemenceau
à la âéjésatîja allemande

Paris, W janoier.
(Ilavas.) — Voici le «texte de ia tettre qiie if.

Clemenceau, président «de ia Conférence de _a
paries, a remise au baron von Lcrsner, président
cle la délégation aitemap.* :

Petit, le W janvier 1920.
Maintenant q iie le pro tocole prévu par ,'_i note

du 2 enovembre a été siî né par ùes représen-
tauts quaiiiKés du gouvernement allemand c l^ue ,
en conséquence, les ratifications du traité de
Versailles OD! été «déposées, «îe» puissances aUét»
.et .associées tiennent â renouveler au gourerae-
went allemand .'«assurance que, tout cn exigeant
les réparations nécessaire, pour ie sabordage de
la flotte allemande â JSrjkpa-Kow , e&es n 'enten-
tient par-, porter atteinte eux Intérêls économiques
vitaux de l'AV-eniagne. JiWe.s confirment sur ce
point, par .!a présente lettre. Ses décSarat-loas «fai-
tes oralement te 23 décembre au présieient «c- la
délégation allemande. Ces déclarations sont les
suivantes :
• (i. Le .secrétaire général a été autorisé par ie à. la Chambre. — Avant les élec-
Conseil suprême à assoie* à la «délégation atle- - tion. sénatoriales.
«mande que la commis-siài snteroA-iée tle contrôle - ¦¦. "¦¦¦ • ¦'- - ¦ " —
et la comniissio-i des réparations ee conforme- „ " . ,' ",' •
raient avec le ptus grand «oin aux assurances r,. . „. < s . ."'''.' . . 'am"cr- .
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3. Lia gotlveriieflMcnts aâSés et associés, se
référant au dernier paragraphe de la lettre
qui contient Teur réponse, ne considèrent pas
que 9e seul acte de sabordage des navires bk'.c-
niands «de Scapa-J;lo\«,- constitue vm cr'rme tle
guerre sur lequel des châtiments individuel
seront exig«és «conformément à l'article 228 du
trailé dc paix. D'autre part, 2es puissances
a£li«àçs et associées font observer que, ne per-
dant pas dc vue tes intérêts économiques vi-
taux de l'Allemagne, ils avaient présenté line
demande de 400,000 toiuies basée sur un inven-
taire étaWi par eïlcs. I*s expwts aïeiiamH
ont fourni un état qui sera vérifié et qui fait
opparaîlre uu diillre intérieur. En ronsé-
quence, il sera déduit dû montant de 400,000
tonnes de docks flottants , grues filoltant-S, re-
raorqUcurs et draguer rédamôes par les Alliés
le tonnage «des docks Cottants qiu , après véri-
fication, seraient reconnu comme figurant par
erreur dans d'inventaire inleral'-ié et qui , par
suite, n'existe pas. Toutefois, celle rédaction
ne dêfWËoer» pas le chiffre de 125,000 tonnes.

(Les puissance, allées ct associées ajoutent
que les 102,000 tonnes proposées par îe gou-
vernement allemand, <-t donl îa . liste a élé
remise ft «l'occasion de- délibérations dès ACOIU-
mis-ions techniques, devront être livrée , im-
médiatement. Pour la surplus du tonnage tel
qu 'il sera déterminé •x'r ' ,1«a commission les ré-
parations, S sera donné au gouvernement alle-
mand in délai qui , pour ta livraison ,Uu tolal ,
ne devra pas dépasser trente «lois.

YeiiiKez agréer, etc. '

L' entrée de la Suisse et d'autres Etats
dans la Ligue des nations

• j Paris, 10 janoier.
(Ilaeatl) — Ctoforinémcnt à l'ai-tidie ixre-

ini«ar et à '̂annexe à ia partie I du traité de | l'actinille orientation des esprits dans l«es mi-
Yes-sa.-le.Viî, t«s cEtalis dœ*t' tes menus suivent sont j lieux gouvernementaux français : « J'adresse
invi!«és à aocédnr au pacte de îa Soœélé dœ
iwtàms, dans les «deux •mois qui «uivront lia
IràSse en '%ïgu«eu_- du traité : Argentine, CbKi,
«Colombie, Dam-mark , Espagne K«arvège, Para-
guay. Pays-Bas, Perse, Sslvador, Suède, Snisse
et V&iszuéla.

I* ipcésidcnl de la cot-fôreiK-c a donc, à la
Aiiie da 10 janvier, -.uVre-s.ê im ti.k'*3ramme aux
«dieifs dés jjouvnrii -iiK .iils 11» -Btal» t«-i_(7ssuis

<hi,%-iés pour tes ônfaro-er que Ce traité a été
mis en vigueur à cette <i_ie. £o même («ecnps,
'.. dorme «ncn&murôcalgon sie cette ilèmarcJie aux
airibassadcc-ure et sniaisSres des Etats Èntéressés,
en *Jeur f«_saot •par*iej__r une copie certifiée con-
forme du traité àe VasaiUes. Voici le lexle du
téiégramœ :

e Aux 1-mras -de i'arti<Se premier et de 3'*_ -
pexe à ta partie 1 du traité sî >é à Versailles
fe 28 jttin 1919. entre ics puissances alliées e.
associées et; J'A'xieniagne, îles -puésances dési-
gnées «fciis <xtte annexe sont kratérs k accédier
ou pacte de Dà Socs&é des nations dans tes deux
mos 4 «paiiir de îa toise en vigueur du traité.
J'ai i'hcxineur d'ioforattr Voire £xccUence que
de traité ifc VtinazRos aj'ant, c«oofonnén-ei_t à s«
•Causes ffe-es , été er ĵffié par r.Vfcinagne d'une
5>arl et , d'aulre ^çiart, par pins-leurs puessances
dUées- «*»nt l'empire l»-ilann_r)nc, fea France,
J'Itatie «t le Jo-pt», £ a Hé mis en vigueur Je
¦10 jum-ks 1920. l̂ ve copie ccrtefTw c«ifoTn_e
de ee trailé a été ir«n__e, à ce jour, à-Votre
Exoei-ence, en «qualité d'ambassadeur (mintske)
à Paiss. . '-Clemenceau.

un plan d'ensemble, dès vues directrices , une
méthode, une » progression > .

La courte session <piî s'est -terminûe le 31 dé-
cembre et les jours qui vont suivre vont dou;
former ensemble comme une iiériodc d'attente
ét de recucSlement. Ea majorité de la Chambre,
composée en grande partie de députés nou-
veaux, «cîenieure encore eur c'expectalêve. Pour
reprc-iilie les expressions de M. Coliat, c ele
observe, elle écoute, elle s'ioiKe... t Voilà pour-
quoi eïe liâevite en;ore dans la constitution dé
finitive des groupra politiques.

Il faut noter cependant que Ees mesures fi-
nancières qui viennent d'être vot«i«es si rap ide-
ment l'ont été au cour.< de -discussions, aans
leur ensemble, dignes et conscieneâeuses, dont
il se dégage unc portée morale, à vrai dore, uin
peu inattendue, mais qui n'a pas laissé que
d'ùmpressionner favorablement le pays.

ïl a été mis en face, tout d'abord, de !a vé-
rité, «qu 'il soupçonnait. Un effort consdérable
sera demandé an oontrlbual>îe. français. Entre
autres raisons, il en faut meutiooncT ceUe-ci.
deumée par M. Klotr , ik la «Cliambre, au cours
de ' la séance du 29 «décembre : t La France
devra , pour les premières années du m-oios. as-
sumer iiu lieu ni place de l'Alïcniag!.? iles char-
S« nui incombent b «cette dernière, en exécu-
tion <lu traité. Elle devra... servir de banquier
à rennemi vaincu > auquel tile a déjà avancé,
ù ['heure actucîle , pour son compte, 20 milliards.
Force sera donc au Trésor français, pour sc
procurer les ressources que l'AClciuagnc ne peut
lui fournir de chercher n escompter la créance
qu'il aura entre les mains.
; « La Kranoc doit faire appel, dans la situation

présente, att c patriotisme fiscal > de ses ci-
toycas. Ceux-ci doivent travailler- et produif«_;
mais aussi «économiser «et se restreindre ; ils
doivent s'interdire les «dépenses de hixra. » C'est
à ce mondent de ««pu discours que M. Klotz a
prononcé ces paroles, que nous voûtons citer,
t\mt elles nous paTOrùiwnl cairaclérisrf.ques <_e

ici un appel à des hommes qui sont dc grands
propagandistes dans notre pays. ÏSs n'ont pas
été. ati cours des anuéos de paix , placés dtï
«neuve coté .politique; d'un côté, il y avait les
instituteurs ; de l'autre côté, .es membres Vu
dergé. Pendant la guerre, les uns et Ces • sotres
out l'ait leur plein devoir ; jc eletir rends Imm-
mage. si cette tribune. Us ont encore une tâche
ft accomtf'nr ;. ils ont dc S'influence sur les mas-

La portée morale
d'un débat financier

Tine période d'attente. — La France
banquier de l'Allemagne. — Un
appel de M. Klotz an clergé et anx
instituteurs. — Les « compétences »
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ses populaires, leur parole est «coûtée. EK bien I
il faut que, pax une propagande incessante, por
des conférences, par des proches, ils disent qu'i!
esl nécessaire de se retreindre, que c'est uu

Le Journal officiel du 30 décembre, auquel
nous empruntons ce texte, ajoute qu 'E fût sanc-
tionné «par les approbations de nombreux dé-
«putés, qui s'écrièrent : < Tïis bien I très bien ! >
Les temps somt donc changés. Loin de chercher
à dresser J'un exintre l'autre le curé et l'insti-
tuteur, vois «qu'on réclame d'eux une action
«morale commune, pour te bleu du pays.

D'un poiot «de vue philosophique et théori.
que, S y aurait à se demander comment cette
action sera possible à l'instituteur, s'il reste
enfermé dans l'étroite et fausse formule d«es mo-
rales dites « indépemiantes, sans oliigation ni
sanction >. Jt«3strkton implique ' sacrifice et
liions à cette «loclrane dé moitification qu 'oui
raiïée les auteurs de maints manuels scolaires
condamnés par 2es Evêques.

«Sans y avoir sans doute songé, c'est, tout le
c ïaïcisme > , cn un certain sens, que M. Klotz
a remis cn question. Taut il est vrai qne les
faits sout plus forts que les fausses idéologie..,
et que voilà î'instituleur français «convié p _r Je
ministre de» finances à parler à l'école sur le
chapitre dea verlus chrétiennes, comme 'le Curé,
au catéchisme. Tout neutre qu'il soit , l'Etat,
qiasi qu'il soit , ne p«it faire fi . tout au -moins,
des règles morales «que pose et défend la r<£i-
gion. C'est ainsi «que toute société menacée dans
son existence «en reviendra toujours à confesser,
au moins _ mpiio.'(euient , qu»! n'y a de salut
pour eEe que -dans l'acceptation, par tes hom-
mes, de l'idée du devoir et par le retour tm
liécalogue. '

Par leur -porlix giâiéra-'e et les conséqÛoaie»
qu'tilcs impliquenl, les paroles de M. Klotz dé-
passent lea circonitanc«es qui l'amenèrent à ?cs
prononcer. Elles nous permettent de saisir aussi
«lue le revirement des esprils, dans les milieux
français < ùaïecs > , est beaucoup plus profond
que «quelques apparences le laissaient supposer.
Devant le p«êrii national ct social, en présence

**8e1i_" *"«eàgd5 «iei'païésse » <$& êit fexprc^sto^
d'un impéri<eiix besoin de jouissance, les hom-
mes responsables d«cs deslin«ées du pays sentent
enfin la faillite du matérialisme, lis vsuicMit
récejnciïer «ceux que, dans cliaque vlllags, ils
s'appliquaient hier à opposer : le Curé et l'ins-
lj!ut«t*ur et ils appellent désiltérémenl î'EgEte
et l'Ecole û une collaboration sur le terrain
mnrnî-

• E y a, maint«Ecant, uae Chambre françï-se
cajialie d'entendre ce Saccage satis se cabrer ,
apte même, p&r l'état d'esepeit qui l'acaime, à y
opplaudir, comme elle approuva , le lende.nain,
au cours de la dUccussion sur te re!èvem«ent des
tarifs de cbeuiin de fer, deux heMiunes dont ies
débuts à la tribune ont fait grande impression,
M. Artaud, président de la Chambre de com-
merce de Marseille, «et M. Isaac," ancien prési-
dent de la Chambre de commerce dc Lyon.

Tous deux ont été écoutés avec une attention
soutenue, tous deux ont exposé une thèse de
«bon sens que 5t. Isaac a formulée ea ces Is-
oles : « Vous ne pouvez pas rester dans une
esiiualôoo où tes Téseaux, brtvaiHant 2U-<3cssous
du prix de rçtieci, sont obligés de perdre cliaque
jour des sommes considérables ct , par :ousè-
quent, ne peuvent pas faire les dépenses indis-
pensables et rapides qui soot néwssaires pour
vous donn«fa* satisfaction. »

Devant ces « compéteuces », les social'.s'.fs,
dont NÎ. Léon Blum s'était fait Je porte-paro'.e,
se sont vus impuissants, comme devait «'être
encore l'un d 'eux, M. \Vil_»_nl-<_<mtnricr, quand
on en vint , iaus la même discussion, aux avan-
tag«3s à accorder aux mutilés, anciens combat-
tants, obligés à des déplacements. A cet avocat
maladroit d'une cause juste , M. Maginot n'a cis
craint de reprocher « la surenclière démagogi-
que » à laquelle il «osait sc livrer, en demai-lant,
jiour les mutilés, des Cié-iiptioKs-trop ;oi*.s';-
d-.abU. ..

.En étuiUant £e relèvement des taxes sur les
chemins dc fer, ia Chambre a fait preuve, no-
tamment à l'oocasàon <!e oet «hiciàent, d'une
modération, rare dans K-K Assercblées, riù trop
souvent , Caltér l'électeur est le comble de ta
.sagesse. BUe n'a point voutu multiplier le» dé-
rogations, énerver les mesures prises ct les ten-
dre inefficaw» ; eïe a entendu poser le prin-
cipe que chacun, suivant ses facvCtés, <ioit
«accepter sa part des Charges publiques. Ce fait
aussi, eu «égard au passé, p<ait être coosidéçé
comme un heureux changement.

VolS où nous en sommos, ft la veille des
élections sénatoriales «et présidentii-Ues, sur !rs-
epiellcs il «t difKcilc de rien prévoir encore de
bien elécislf. Puissent-efles être iurpressionnées
par cette atmosphère sereine et sérieuse, par ces
hauts sentiments patriotiques et moraux que les
dernières disetts-sions . ft îa Chambre et au Sénat ,
tKtl crrëec. et renforcées dans le pays tout «-uii.̂ r.
! <>oià, proJ-Sbletnentc n 'ira pas ctont sept, car

les rnWkàux-«^»Kstcs. huttos ^e IG irovrnihre,
thçrchént à ref«Wi«Br ceux des leurs que le
suffrage wcriïcri'i-i a «:r.ic.**.-:*i. M. Lafl'erf;.* *<*
présente drms l'H-éraull, M.' lUiie-.Uer.ctiU ii.ir.rri
te Va-r. I.e radicsïisnrè, que, M 0-<icigl«niï.,, ji>_ .



prisa le Sénat , voudrait-il en faire ma_ut;nant
sa citadelle . Pour faire aboutir «ce plan, on es-
compte Us concours socialisles. Reste ù savoii
«si -les délégués «sénatoriaux se prêteront à ls
manoeuvre et acquiesceront à de telles combi-
naisons et à de pareils compromis.

E. B.

Les élections sénatoriales
en France

Paris, li 'janvier.
tllauas.) — Le premier «tour ele scrutin a

dcoiné les résultats suivante :
Conservateurs .- sortants, 4, nouveaux, 7 ;

total, il. .Républicains : sortants, 4, nouveaux,
4 ; iota., - S. Républicains progressistes : &oi-
Jaints, 5, nouveaux, 6; total, 11. Républicains de
gauche : sortants, 14, nouveaux, 18 -, total, 32.
Radicaux et radicaux-socialistes : sortants 33,
nouveaux , 31 ; testai, 66. Répuli-'c-cains socia-
listes : sortant , 0, nouveau , 1 : total, 1.

Total général, J29. M y a 111 bsUottages
après Le l,r tour.

Part?, 12 janvier.
(Havas.)— Dans le département de ia Meuse,

«eu second tour de scrutin, M. Poincaré est Ha
(pair 742 voix sur 790 volants. La proclamation
du scrutin a élé accueillie, au milieu d'un vif
enthousiasme.

Sont élus. : Méline, ex-président du conseil ;
Jeacnency, ltené ; Besnard, ancien ministre-,
de 'Monzie, Bienvenu-Martin . Lebrun, Steeg,
Mascuraud, Berthelot, Dausset , Strauss, Geor-

gcs-Lévy, général Bourgeois, Schramek, Ber*
tlioulat , Hugues Leroux.

Haute-Savoie *: sont élus ie docterur Goy, F.
David et le doctenr Gallet.

Jura t 'est élu M. Pichon, sénateur sortant ,
raeiica..

M. Jules Miîine a été «u dans les Vosges,
comme iépul»t_ca_n progressiste. Dans le .même
département sont élus Lclierlin, radical, et le
comte d'A'lsace. républicain progressiste.

Jlaut-Kliin : sont édus, ie général Brejsson, ré-
pub&cain libéral, et M. 1. Scherer, -radical.

Savoie : élu, Milan, sénateur sortant radical.
Dam le Bas-Rhin, sont élus : l'abbé Doisor,

M. Die-bolt-We-bcr, Lazare Wciller, Eccard , gé
néral Taufflieb.

Dans la Moselle, sont éius : chanoine Colcl
et général! Hirschauer.

Pprls, 12 iani'ier.
(I lavas.)  — Sont élus : MM. Dubost. prési-

dent du Sénat, Tissier,. Masse.
Deux socialistes unifiés sout élus : îes «ex-

dépulés -Bous-cri (Saône-et-Loire) .et Fournier.!

Un projet prêté à H. Clemenceau
Paris, 10 janvier.

(Havas.) — Selon le journal l'Evénement ,
dans le cas où *sl «-«rait &u président de la Répu-
blique, M. Clemenceau aurait l'intention, s'il en
est besoin, d'aller aux Etats-Unis y mener une
vigoureuse campagne en faveur du traité el dc
.la Ligue des nations.

Mouvement diplomatique français
Paris, il janvier.

(Havas.) — Le Journal annonce que M. «Cle-
menceau va «élever .la négation de France A Var-
sovie au rang d'ambassade. eLc premier tilulaiic
cn sera «M. dc Beaupoil dc Saint-Aulairc, actuel-
lement ministre de France à Bucarest. M. Pa-
int, qui dirige lia négation de France en Pologne,
«ira remplacer à Christiania M. Doulcet , qui sera
nommé haut commissaire à Budapest. La léga-
tion de Roumanie reviendra à M. Daesclmer, qui
sera remplacé ik Lisbonne par M. William Mar-
tin, actuellement chef du prolocoSe.

Le gouverneur de Madagascar
«On communique, à Paris, lia note officieuse

.suivante :
i Certains journaux ont annoncé ia nomina-

tion «éventuelle au poste de gouverneur général
dre Madagas-car de M. Laffcrrc, ancien ministrede
l'instruction publique. Renseignement pris au
¦ministère des colonies, la question de ila lèsigna-
tion d'un nouveau gouverneur générait de Mada-
gascar n'o, pas été envisagée. »

8 Feuilleton de LA LIBERTé

Le rêve de Suzy
tmU f« Henry BEDEE JfiMS

««ser-

ataie Douvry avait pewlé «un jugement témé-
renre en supposant que «la bravoure d'André
ftàbiùraét âenutt la iperspective des remereecieinenLs
de Suzy. «Gomme Ces ekrniors coups de neuf
heurea tintaient, ie jeune homme fit son aippari-
«tnon tlans Je sa"»a

— Bonjour , André (.- Bonijour, monsieur
ilïlbort !...

Les' exclasmatiios» s'entre-croisaiet* teaiefes
qu 'il saluait successivement 1rs hOtes de la p ièce.
Ce fut devant Sury qu'il s'arrêta en dornier.

— Màdeaneaselh* Suzanne t... Je n «saas pas
encore espérer vous voir ce soir ! IC me sem-
blait que l'on ne «-ous laisserait plus partir du
GastcC 1 dit iii s<OTarrt îa main menue qu 'il enfer-
mait toude dans ila sienne.

— Vraiment ?... Cela nc vous est pas «trop
désaegréi'ble quo je sois «revenue vous tour-
menter V idc-enanda-t-eûle, rjeuse ^

Sa voix frâiiei-i-e avait une inteoiiatioia si gate
que M. Douvry laissa retomber Ja revue «qu'il
Disait, et son «visage sombre et fatigué s'éclaira
un moment.

— Ob! monsieur V..l>crl , poursuivit-Mie , com-
bien vous avez été armaUlc «de tpeèiukc pour moi
une œuvre tclïc que je les aime !.., Votre Melon-
cholia... vous me oennetter de baptiser ainsi

Statistique deB des t ruc t ions
Les statistiques officielles sur 3es dévastations

en Belgique sont en préparation . Le ministre
«le ('Intérieur vienl d'achever les «listes concer-
nant I* «province de .Flandre eiccidentaCe.
Cette province, qui ceimptak 141 ilocalilés-, en a
60 d'entièrement détruites. La pliis importante
de ces localités supprimées par la guerre est
Ypres. qui avait jadis 3780 habitations. En it«out,
ces 00 tonalités comptaient 30,014 maisons.
¦Le gouvernement belge n'a jiiacé dans la ru-
brique < détruit > . que les endroits où rien
absolument ne subsiste. Lc reste est classé cn
t habitations détruites * et en i habitations
inhabitables >.

Les prisonniers de guerre allemands
Paris, / /  janvier.

(Havas.) — Selon le Malin, les premiers trains
emmenant hors de France d«es prisonniers fille-
n_aiii_s n'out j>as pn, dès samedi seiir. franchir
la frontière française, car le V-iat-rick attendu
de l'A-lemagne, ayant subi un retard dc quel-
ques heures, n'élait pas encore arrivé. (Il y a
350,000 prisonniers allemands en Frauce.)

lia question de Fiume
Paris, 11 janvier.

( Havas.) — La conférence que MM. Clemen-
ceau, Lloyd George et Nitti ont tenue simeJi
après mieli après la ratification elu traité de
paix , a duré deux heures et alemie. Des déléguées
de la Yougo-Slavie y assistaient ct ont exposé la
situation.

Les Grecs de Turquie
Albinet, 11 janvier.

le Comilé contra., des grecs irrédiinés vienl
de remettre, aux ministres de France, d'Angle-
terre , d'Italie, des Iltats-Unis, un mémorandum
demandant que les puissances, au moment du
règlement de Ja question turque, tiennent compte
de Heurs vœux séculaires.

Les troubles de Saragosse
Saragosse, 11 'janvier.

(Havas.) — 4 élre» artilleurs rebelles qui
s'étaient enfuis ont été arrêtés en r34e ,cam-
pagne. Un cinquième, voyant qu 'il allait être re-
joint , s'est suicidé. *

Audiences pontificales
Le Saint-Père a reçu en audience privée M.

le professeur Kowalski, ministre dc Pologne, cl
ûe comte Mkhalowski, .secrétaire ele lia Légation.

Le Pape a reçu, en outre, M. Marc Sangnier.

Appel du peuple slovaque
au cardinal Amette

On mande de Presbourg à l'agence Nova :
MM. François Je&lioska ct Miches! Kmosko,

professeur ele théologie, tous deux députés
slovaques au parlement de Prague, et agissant
au nom dii parti populaire sSovaque, ont
adressé un appol au cardinal Amette, le priant
d'intervemir, à _a dernière heure, auprès de la
«Conférence de la paix pour obtenu- à la Slo-
vaquie te droit au plébiscite.

Le mémorandum démontre que la domination
tchèque est néfaste pour la Slovaquie, non seiï-
llement au point de vue de la liberté reugieuese,
mais aussi à l'égard des intérêts économiques
dout eïe prépare la Tuiiie.

< La population slovaque, dit le mémoran-
dum, subit la persécution pour sa religion :
on prcuîaiire «los églises, on poursuit nos prêtres ;
les associations antireligieuses tchèques se sont
mise* à S'oeuvre pour corrompre ila jeunesse ;
oette erction dc propaganelc a déjà pris sur le
«àergé tedièque dont les éléments s'organisent en
association» dite» « Jednota > dont ùe but est
de lutter contre les dogmes de I «Eglise. On em-
plioie tous les moyens pour contraindre nos
prêtres de s'affilier, eux aussi, à cos organisa-
tions. Les Tchèques veulent nous enlever nos
bergers fidèles pour pouvoir plus facilement
nous envoyer comme esclaves dans leurs gran-
des usines. I_es Tchèque» nous prennent notre
Dieu , notre religion, notre liangue, notre patrie ,
afin «ele trouver chez nous une main-d'œuvre
à ebou marché et de nous exploiter com-ue du
bétail au profit de leurs grands industriels. x

votre toile, n'est-ce pas ?... votire Melanclwlia
est d_ji *u«ne amie pour moi ! J'ai; tant de ipRaisix
-à Da regarder S

L'ne fugitive rougeur courut sui lea traits
rade-ment dessinés «dui jeune homme.

«— Fai «profilé de queSques moments de liberté
cl jc suis tout iréceraipcnsé si j 'ai pu vous être
agréable 1

— Yous «me l'avez été extrêmement ! 3e YO--.IV
ilraics qu 'il me fût possible ete foire quelque
chose pour vous ie montrer...

Saus douite André était dans tin jour lie e»ù-
ra^e, car ïl csa demander :
. — Alors, si je vote adressais une Tcquêle, si

je vous priais de faire un peu de musique dans
le courant de la soirée, vous consentiriez peut-
être... ?

«Et «bien vite, r|Hui«<_en_cnt, connue pour excu-
se* sa liardiesse, ill ajouta -.

i— Il y a si Congtemps que jc aie vous ai en-
tendue !

Tewt ele suile, Suzy se leva île la place qu 'elle
occupait i>ri's de sa mère o! aïa s'ass(c*oir au
piano. Puis, m«a!licieusemei_t amicale :

— Monsieur Vilbort. dit-eJlc, Ues désirs des
artistes sont des ordres pour les humbles mior-
teSea !... Mc voici prêté il vous cx«jculer tout
ce qiie vous me demanderiez...

André l'avait suivie.' Aelossé Ù Ha «dheminée, il
l'écoutait immobile, sa haute «fatle se «découpant
s.irr lia lumière de la lampe. Toute son ûme s'é-
lançait vers ceWc enfant  qoi jouai t sor sa prière ,
et dont ï aurait voulu prendre, pour Jces retenir
ù jamais dans Iles siennes, les d«?ux petites mains
fines.

Mais jamais ï n'eût osé avouer quelle folle
demande lui montait aux lèvres înainlenanl ,

LES ÉVÉNEMENTS DE RUSSIE
L'amiral Koltchak

Londres, tl janvier.
(Ilaixi-i.) — Un radiotélégramme de Mos:oïï

dit que 9'«mirât Koltchak et son état-major au-
raient été faits prisonniers - par c-lenrs propres
soldats , .lesquels se seraient également einparJs
elu trésor.

Nouvelle invention bolchéviste
et nouveau crime

Stockholm, 11 janvier.
On maude d llelsiugfors :
Seton Un radiogramme bolchéviste^ un com-

plot monarchiste aurait été découvert à Pcuza.
Cinquante-quatre personnes auraient été exé-
cutées.

NECROLOGIE
k'gt Is&tti

L'Osseruei/ore romano a «pea-dil son soïïs-dû-
reetcur, Mar Ignazi, imoxt tl Rome à l'âge, de
75 ans. C'était un vieux lutteur ; «il avait élé déjet
rédacteur de la Voir de la Vérilé, journal ïalhn-
KqUe fondé à Rome aiu leridcmaùi d«u 20 soptem-
Ixrc 1S70.

H. Alè jcr i  Jo Moolct
On annonce, de Vevey, lia mort ele M. Albert

dc Montet, autour ete nombreux travaux histo-
riipies.

cM. Albert dè Monte, était ûgé dc 75 ans.

Nouvelles diverses
«Certains journaux ont fait couenir le l«ruit que

Ce gouvcrnemeRt, eu AXeJuagne, avail été ren-
versé par les extréiiM-les ; ce bmuit «est «ce»-
trouvé.

— M. Tirard, bâtît couimi-saire ele Ca Répu-
blique française <l__n«s _es pays rhénaiits, a quitté
Votas, samedi scier, «pot» -renltw ù Coblence.
— Le disuacoliej- ele l'Etat cu-richien, Ren-

ner, accronipagité de pCnsieurs siwrétaires el
soais-Bearrélarires d'Etat ainsi que d'experts , esl
ondvé, sameiS, ii Prague.

— Le siwateur Ferrari , m«embrc de la elélc-
gation italienne est parti , «samedi, dc Rome pour
Paris.

I— Tous hs offieders ele 11'armée espagnole,
actuel-suici-t cn congé ou ea permission- on!
«reçu l'entre ete «rejoindre leur corps. -

— L'agence Woéff annonce eple Ce <*apHre
de «CeCogne aurait i'intentieBi «I'«ct!rne archevêque
le cardinal Berlram , actuellement archevêque
dc Rreslau.

«— La Gazelle de Fraiiclort i&oamce qîîe pro-
chainement lies CégatiieMis ele Finisse e*t do Baviàre
auprès du Vatican seront remplacées par Ufie
Cégatiem d'Allemagne, 'dont le titulaire sera 3e
ministre de Prusse actuel, M. de Bergen.

— Environ 1200 enlants dc Vienae sont par-
tis, samedi, pour llltaJtf.

— La r«éunion dit î ngrès def parti démo-
craie américain en vue de i'éleotion «du président
aura lieu b San-Froncie.cn ¦ 2S juin ; cexlc du
parti répiiblicain, Je 8 juin, à «Chicago.

LA VIE ÉCONOMIQUE
Moutons du Wurtemberg

Le Wurtemberg s'étant engagé à livrer à ls
Suisse de 10,000 «à 12,000 «nioui i  «ci ¦, comme com
pensalian , ic transport dc «ce bélaii a commencé
à gravera Ce lac de Constance.

Peut-on espiirer que.ee nouvel appoint, joint
à ejelui dû bétail de Ja Yougoslavie, fera baisseï
Ile prix de la viande ?

Trop de bétail
On entend répéter «partout que, malgré 3a

fièvre ap hteuse, l'effectif du troupeau suisse est
trop «nombreux pour les fourrages qu 'on pos
sède. Um recensement de <out te bétail suisse
<*st iprévu penir avril prochain.

Une chambre de commeree anglaise
en Saisse

iLe» délégués eles commerçants anglai» de
Zurich, Saint-Gall, Bàle, Berne, "Genève, Lucerne,
cNcuchàtcl , Montreux ct La Chaux-de-Fonds,

quand <flle élait près de iui. 11 sentait bien qu'aux par 'le monde des devoirs austères, des respon-
veux de Suzy, il était «tout juste un aimi, riim isabKtés, eks tsacmlfices, s'était enfuie «eie sa pen'-
de plus.

•Et SI devinai* vrai
En cette «minute, elle avait même oublié sa

présence. Dans un farusqUe relour en arrière, sa
]>ci-sée l'avait ramenée au Castel. La veille en-
core elie jouait aussi, «t quelqu'un G'écoUlait
scEitairoment. (Mais cc epielepiïun-Cà n 'avait pas
la stature un «peu massive, la gaucherie d'allu-
res d'A_ .diré Vilbenl... Ce qutf.qu'uin-là «vosséelait,
au contraire, une «éilégane» liautaine ct sédui-
sante, il témoignait à ia pelile Suzy une «cour-
toisie .respectueuse, il savait bien comment Cui
parler !...

Et c'est 'pourquoi, tout en jouant tes inékxiies
dc Sehumann qu'il aimait, elle prenait plaisir
ù sc souvenir de r.«ui, ct eùi été exwiteiite de le
revoir, comme Uù-ibas, au Castei, «llcutif prés
d'elle...

Suzy était «trop aimante pour ne pas éprou-
ver ime grande jouissance à ise retrouver au «mi-
lient" de ceux qui iui étaient plus chea» que tout
au monde ; et «etfe avait été franchement, sin-
cèrement «heureuse de ies revoir tous.

iMais cette première jouissance du retour épui-
sée, «Suzy — elle ne pouvait se le dissinnuCeir !
— Sury s'ennuyait uu -peu...

Eùlc n'était p&us tout «à lait la petite fille in-
souciante qui était partie, un mois phis tôt , au
Castel. iMme .Douvry avait eu raison d'hésiter
Conglmnps avant de lui laisser e_omialtrc la vie
ele villégralurc «elle qu 'on l'entendait edhez Mme
«Arnay.

Là-l«ae*i, fl'enfant avait vécu el'unc existence si
facile ct si riante, que «'idée qu 'il existait de

réunis He ÎO janvior S Benne, «ont 'décidé de cons-
tituer une chambre de commerce etnglarse. Le
siège de cette Cliambre a «é .fixé à Bûle -, une
succursale sera établie il Lausanne pour ia
Suit-ree romande.

Confédération
La success ion de M. Chuard

«Les délégués du ']>arti iraelieul vaiuelois ouït ôé-
isigné comme candtdnt au Consdl d'Etal, ij-our
rejiipOaccx M. Ernest iChuaird, élu ceM-seiEler fédé-
rai!, M, Ferdfciiai-d Foerche!*, diirccteiur eie L'Ecole
<_anrteu_alc d'agriculture, eloctEUci- chimiste nie ta
icstaliim viticcoîe, «.privat-docent à .'Université, aù-
ie>ur de nombreux travaux ejoicittifiiqUes. L'ôl«Cc-
tioen aura îieu le 2ô januetr.

Le parli llibéral uppliyaait «cetle «csuulidalucn",
M. I*oriohi*t u 'ailra Mraisi.iiil.!aljli.mcnt pais ele
exmci'uTcnt.

Joffre à la Chaux-de-Fonds
iAprès s'ôtre arrêlé seamed» à Nettchûtel, où il

a été reçue «par le gouvernement et Iles aulorilés
îrainicipnEeese, te maréchal .I«ofifcre, ae*ce*mpa»né ele
M mB Ca auaréedia'le et dc M"8 Jeiflre, s'est rendu
liier dùnanchc à La diaux-de-Fonds, où il a étï
très fêté-

La qu&tton da la durée du travail
Le Département de l'économie publique a

pris, en da<e du 20 déoranbre , une décision tc-
l-.irctiint ia mise à exêcutiiun de lia nouv e.le lot
sur h\s fabriques en ce qui concerne la durée
du Iravaia. Cette.décision e*t t 'eibjet ele criti ques
injustifiiécs <lans unc partie ele la presse,
mnnde-t-on elu Palais fédërsS.

11 était en parliceiiie-r impossible ele régler ,
dans la période du 30 seplembre au 31 décem-
bre, l'app-ical -on de* ila semaine de travail .nor-
ma«îe modifiée. Si les établissements <iui en<en-
étaient se rêciamer de celte disposition eussent
élé oluêgés d'introduire la semaine de qi-araïUic-
liuit heures au eonuiiencement île l'année, pexn
revenir toi après il urne semaine plus Hongue , en
vertu de «Taulorisation qui pouvait leur être ac-
contée, il en eût résulté une perturbalioni pré-
judiciable 'aussi bien aux ouvriers qu 'aux in-
dustrieis. C'est à cela qu'en» a vouùu parer , cn
fixant une période transitoire.

Au tribunal des assurances
Le Tribunal fédérât eles assurances a déter-

miné la compeKot'ion de -ses Coiuvs M. le Dr Du-
pocaz, ete Fribourg, fait partie ik la quatrième
Cour eexct_-.iie_reii(i<l_rc.

Nos écrivains
Le «Conseil «fédérât a réparti le prix pâriodi-

epic pour 1'encoiwagemenil de l'espril patcriotdqUe
de Ca façon suivante : 5000 fir. à M. Jc iprofes-
siei-r Dierauer, dc Saint-GaC, et 4000 fr. aux au'-
teims de IJI Gloire qui chante, MM. ?e <praie$seiia
dc RevnoCd et île compositeur Lauber.

L'impossible neutralité syndicale
Au moment où se diiscute âprement l'affilia-

tion d'importantes associations de cheminots et
aorte* à l'Union syndicale suisse, au moment
où ies protagonistes de tette affiliation priioent
la prétendue neutralité des syndicats sociaOrss-
tes, il importe de relever l'incvite qu'adresse à
ces syndicats le p_u«< iniporl-cnt organe socia-
Cisle suisse, lie l"e>/A-sr<icht de Zurich. « l.es syn-
dicats , <Ut.cc jouma-, ne sauraient être séparés
eUi socialisme ; ils sont une arme pour le tocia-
lisnie et ils doivent «rcnonlcer 6ancs «|)lus tarder à
leur «icutrarïté politique, pour i>roolainer 'la
lutte d*s classes. > '

Voilà qui est clair et qui ouvrira peut-êlre «les
yeux -. trop et hésitants quc't estiraent n'avo:;r
paa encore des raisons suffisantes .pour secouer
le joug du syndOcallis-me rouge et pour passer
aiux groupement,. «cheréticns-iseciCiïaïïx, «Tôseif.iiment
partisans ele «la réconciliai-ion des classes.
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sée, comme des muées obscures s'évanouissent
dans un chaud rayonnement «dc soGeiL

'Hie avait été remarquée, complimentée, ad-
mirée. «Elle avait vu am hexmtne, demi ta pré-
sence était partout recheirehée, lui témoigner
une constante ectteinlion. Ft clic était trop naïve,
trop neuve élans lia science anojielaine, pour sc
demander si George» n'agissait pas ainsi avec
toutes Ues famines qui intéressaient sem dilettan-
tisme ; pour appréder à «leur «vaCeur les hewn-
mages qu'il Bui «adressait.

•Aussi, une griserie déliioiouise avait un peat
troublé sa jeune raison ;.  e* «île s'était iaissé
entraîner bien volontiers par Ile tourbillon, des
plaisirs qui charmaient se» elix-îmit ans, avides
dc jouir.

iPuis , tout à cémp, la réalité l'avait ressaisie
bnusejucmcnt, tt elle _a trouvait un peu dure.

Au Bieu de l'aimable insouciarnee epi't était
l'atmosp hère elu Castel, Suzy, ù son retour, ren-
contrait (l'inquiétude de sa imère derant l'air
préoccupé de iM. 'Douvry ; ot une indéfinissable
oppression posait sur sa jeunesse, arrêtée élans
un joyeux épaneMiirsseiiient.

«Comme, après tout , elle était une vaKante
petite fille, elle limitait de son mieux contre cc
qu'elle appelait « sa Baelheié » ; ello s'absorbail
îe îleH-gucs ..emes dans ses étud« musicales,
tcipllus epi'elle le pouvail , Iionteuse, dépitée con-
tre elic-imême de se «voir ainsi «déraisonnable,
de se scratfr H'hucmciar capricieuBc.

(Mais malgré scs efforts, il se trouvait encore
bien eles instants où son esprit , avail deœ envo-
lées cir-rieuses vers le Caste. 1 ; où «ucn regret ûpre
la prenait d'en êlre loin , ct aussi une aorte «l'en-

PRESSE "•'TÎ'Tî'ifSS
Un tôt* iceiuûUIiabl -

.leiidi elernier, 'le rédacteur du« Popolo e Liliertù,
M. CetUo. a été attaqué «dans la riie par l'étii-
diant en droit Ferdinand Pcdrini, de FaWo, qui
est l'un des chefs du mouvement des < jco '. i.u - . <: \t,
(association d'étudiaiits libres ].en6Cuils).
: Cette agression eest ila suite d'une violente
polémique engagée enlre le Popolo e Libéria et
le Dovere, au sujet de l'attitude extraordinaire
de M. l'edrini, qili est l'un des signataire» d»
la fameuse dépfohe envoyée ù l'ancien prési-r
elent du ministère italien, M. Unlando.

A la suite de cette polémique, d'affaire avait
été déférée à un jury d'hoimeur constitué prit
('association dc _a presse et qui devaut se pro*
énoncer ces jours-ci. Pedrini n'a pas voulu
attendre le verdict , qui devait probablement iui
élre défavorable et M s'erst livré à l'acte rje vio-
ùcnw que l'on annonce. Le fait est vivement
blâmé, dans le public.

M. Celio portera plainte contre son agressciîri
Ua oisaoe chrétiea-iMda!

licllinzone, 10 janvier.
I.c premier numéro elu nouvel organe clirë-

tien-sociai du Tessin, le Lavoro, vient dc pa-
raitre.

Le rédacteur dû journal est le nouveau seâé-
tairc ouvrier, M. Franco Brenni, ajicien ilk\_t
de l'Université de Fribourg.

Pceua scQbnlQuieUe
L'Artisan romand va s'agranelir «t eiliangtt

soa tilire contre cedui de Artisan el commerçant
romand. * . «

FAITS DIVERS
ETRANGER

r.e.-i volenrst  d'on ¦«nal-mllUoix
Dams Ses premiers jours do janvier, un vol

«fte 500,000 fitaaca ele bons île ïa- Défense natàn*
naJe avait «t-té comnss à Reims au pr-ûjuddœ du
iperoepteUç ete «ce-lte vite.

Los aule?urs «die ce cambriolage commis entre
¦midi et ime heure, penidoji l l'al»sence elu jpor-
cejïieur ont été urrêiiîs vx;ndr«_(!i : ce iseMit etenx
Arabe» : liuultim ScClam, dit > «Bédé , > , 24 aoSj
cl iDjoudrez Itachour, dict , Jojo », 26 ans.

i je  preanier a été aerrété dems un bureau de
p«slc du eiiunrL '»*r de lia Baslille aU «moment où
il se présentait pour encaisser p-utàcurs berus
voI«és. «Son complice a eVté apprwhcnelé quedeple
«temps après efcuis uu hôtels

On a retrouvé sur ex» eteux Arabes une
isoixanLiriiie dc mJ!Je fiiioocs «tte bons ct 5,000
iframcs en ets]K<ces, et, au ikmweile d'un compilice,
57,000 framcs. ;

Tnéa ft eonp» de hoche
IVt-s dc Betfoirt , un individu, ressté iiKotmu a

tué , à coups de ehaclie, M. Thouv-eein, citltiva-
teux,- ' et sa domcstiejue, Joséphine Zîmmermania.
.En outre, il a Messe grdivemenit une autre do-
n-estique et Mms Thouvenin au moment où elie
oEfiit se poc-cr au jccttvrs die son mai-. - -

L'intention de d'assassin était de s'emparer àa
l'argent des eleux époux Tiiouv- .-rci in , mais aveuii
élé dérangé, il a été obligé de s'enfuir sans avoiï
_>U commettre son vo _ . |

Vae maison n'écroule
Une maison d'AveOleino ( Italie esentoale) s'«£8t

«âcroullée vendredi à midi pendant épie la famille
qui l'habitait se tafiuvait à table. Tbois enfamts
oai l élé liiàs ; le père ct deux petits-Dils e>nt été
euwemeii'l îfieasé*. - ,

SUISSE
Danger écarté

Samedi après midi , on a «fait «sauit<»r le bloc
ele rew_her ê i menaçait la voie ferrée entre Sal-
quemen et Louèche. La circuHalioa d«es trains
a été imamei-tainément interrcunpùe, pour cet-
nvrcttcre de déblaver »a ve«c.

F.i'i i-.-.'.i- par un tramnkj
En voulant ramasser sa casquette, que le vent

avait eanporlée, un livreur de Zurich, Henri
.Schah, âgé de 50 ans, unarié, tounba sous un
tramway est fut écrasé!.

cea «aeroea étrangers
On' a arrêté, à Ha gare principale elo Zurich,

un commerçant grec, au meunent où il a'/ail

vie, de secrète révollc ù H'id-ée que sa eunisine
liermaine, que Gladys Tuffton et tant d'autres
jeunes fiU«i-s jouissaient des dfeitractiems dou '.
elllc ne pouvait plus avoir sa part. rPuis, 3'ànage
de'Georges de Fïers demeurait sittgulièceunent
vivante dans 60n souvenir.

«Ce jour-là , elle venait ele rentror d'une course
à travers Paris, fatle par un tomps gris cl main-
sade, tout imprégné d'une hunùditë d'automne.

A «chaque irnstunt, de grosses averses te>m-
baient , Oançant 'leurs goutleiettes contre »es vi-
tres, où dlcs Tui-sselaicnt avec un bruit mono-
teme.

I-entement, Des yeux assombris , Suzy Otait sa
te>que de promenade, soa tnanleàu, ses gants,
avec des gestes indécis epii disaient ejue sa pen-
sée voyageait.

— Comme tout «st .triste quand il pleut !
inurmura-t-ello avec une uievuc plaintive. I! y
a ilniil jouis, ne>us étions si gaiement au Costeil 1...
Que «peuvent-ils «bien faire aujoirrd^hûi ?

.CA suivie.")

Sommaire des Retoee
Revae pratique d'apologétique, l^ décembre.
(Pour uri ordre-international chrétien. —¦ Une

médiation de Léon XIII et un arbitrage de
Pie X : Y. de la Brière. — Lcs études bibliques
chez lees calV.cfivque- 'français : L. Venaid Lai-
tance. Un apologiste laïque eie la iProvidcncc
au IV»» siècle (tutte) : A. d'Alès. — La ques-
tion de la nataflilé et «les patronages «catholiques :
J. Labourt . — Infemnations. — Revue des re-
vues. — BEtiliograpl- ie.

Librairie Gabricil Beaïïcliesme, rïïc de Rennes,
117, Paris Vil. ,' ¦ t- . ' ',



pMttéfro îa -ïï.te aprèSs s'dire rendu ce.apabîe
d'un détournement de «11,000 frane», au préju-
dice d'un de ses campa triota».

Dne «traire 4e corruption
. ILa pciice de Genève a arrêté samedi Marius
iM., négexdant à «Marseille, re-chcre-hé pour cee»-
ruptian ele fonctionnaires du ravitaillement. M.
distribuait de forles sommes pour obtenir elee-s
facilitéW d'exportation,

Tempête et avalanches

pendant toaite la Journée d'hier dtoancbe el
.pejmîant Ca cuit deml-re, "é vent a soufflé arec
violence.

• M M
La tempête d'hier dimanche après .nidi a

causé des dégiits dans certains epsavlitts de
Paris. Des mâts ont été renversés, êtes arbres
eléracinés ct eles ejiemjnée. enlcvéejs. Des murs
se sont écrou_&. Une pluie abondante «est lom-
J H-C dans la soirée.

ILa neige est tombée en masse ces jours «der-
tfam -etans te Haut-Valais. Au-dessus de SlaC- .
der.Ticcd, ia nouveÇle couche atteint 1 m. 50. !
En amont de Tœrbcl , elle atteint Ja hauteur
d 'un homme. Daais Ca vallée ele Viège, toules les j
ciinuniiniea'tioiis par poste, tc.*grapbe »j lHè- J
phone avec «lees vallées intérieures sont intrr- '
rompues depuis la fêle dcfJJ ,"*'**--;1,""s la vallée
de Saas, les -vv-alc._cl.es t»vÇir dl0Îsi '« «-> ~> -
ment. •""»_ son existence

Les «trains eh» chemin lie. fer ele la I-'urlu'-eutioi
élé arrêté» par la r.e'ge.

La circulation est totalement suspendue sur J
«a .route du Simplon. I

« • ' «
Dans la voUJée- «le Trinirta (Piémont), une tm-a-

kurtihe a ci-ĉ eveTi pitisu'ecnra .ncaûsocis «U écrasé
«iiul puâtes. Treize persco-neis ont disparu. Neul
d'entre «ilïes ont éU? retirées cma-tes de ek-e__e.it.
Jos «décombres. Six appartenaient ù Ca môme fa-
iniKe. L'iuue tles démines £i__evc_ie>» tenant encore
_c.;i -cenfant iLiet -e .«ee* lira..

€chos de partout
*-©—

LE DERNIER VOYAGE DE M. CLEMENCEAU

Le 31 .décembre, U s'e»l produit au départ de
Paris du train qui emmenait M. Clemenceau
dans le Var , un .pelit incident qud a «été inexac-
tement raconté.

Le train s'était ébranlé à l'heure fixée. Il
n'avait pas fait ei_x mètres qu'il s'arrêtait. On
crut à un accident, on se précipita, on s'in-
forma. Il n'y avait aucun mal, seulement, M.
Clemenceau s'était souelain «aperçu que M.
Ignace, sous-secrétaire d'rEtat à îa guerre,
n'était pas là et il avait fait stopper te train
pour Pattct-iner ¦

On attendit une minute, oinq miaules, élis
minutes. Enfin , un haut fonctionnaire de 8a
gare fit observer qu'il n'était pas possibte die
manquer .davantage à l'horaire sans s'expose;
ù des catastrophes. Mats, juste comme il «liait
donner te départ , M. Ignace tout courant arriva.

Alors, M. Clemenceau grogna dans s>a mous-
tache :

— JI ne changera jamais , cdlui-Jà I II arrête
même les trains.

Mais, aertvé <_&___ Uc Var, d'humeur de M. Cle-
menceau «devint de la bonne humeur de cir-
constance. Il fut reçu avec acnour, délice et
orgue.

Trois jours duran*!, cc fut ta même liesse. Lea
Varoûs étaient vraiment «affamés «de voir un
< Triomphateur ». La reconnaissance qu'lBs lui
vouaient en leur cceur les transpentait dès qu'il
Avait paru. Et sa vi gueur Jesi subjuguait sans
doute autant que son génie. Cette blanche
moustache de grand-père les attendrissait ; ces
quatre-vingts ans si aMégres enfiévraient leur
admiration.

Il semblait, en effet , «que M. Clemenceau
avait aussi vaincu la nature. Levé avant six
heures, ii pouvail , cahoté par tes chemins, par-
courir plusieurs dizaines dc lieues, prononcer
vingt «discours, «sierra des wllèierâ ete mains ,
gravir les pentes des îciffiages ct tes escaliers
des mairies, et se retrouver Je soir, parmi ceux
qui l'accompagnent , dispos et narquois. Fami-
lièrement , patemeUemcnt , il causait avec ses
convives.

TA il t>e servait coiùeusetnent de carottes, <te
bariects ct der petits pois :

— Les légumes, c'est le pain des vieillards...
Ou admirait sa santé, .'appétit qu'il avait re-

¦couvre cn «viei!èis«_ant.
Et on lui portait toasts sur toasts. Et il ré-

pondait coup sur coup, toujours spirituel et fa-
•milier.

L'accent provençal! tonifiait et pimentait en-
core C'cntho us-las me. Le plue, pur des enfanls
du Var , M. Reymonenq, hier sénateur , aujour-
d'hui eléputé, avait composé unc $le>sc à ces ré-
jouissances. En sa (langue roataAe, il célébra
' Clémença-au > : • Il n 'est de beau pays que
la Provence, fiCte ehi sefleiil d'or et de la iner
bleue. Le sotetl, c'est ici seulement qu'on en
«peut admirer la splendeur. « Parisiens, vous ne
connaissez pas ile «ê leill Le soCeil, à Paris , est
une vieillie iur.c qui sort de la niesse dc mi-
nuit... >

Malheureusement ,', le soleil que M.. Reymo-
nenij vantait à « C-énienf a-au » n'élait pas de lia
fète.

Le uendemam, debeiut avant V aurore , M. Cié-
încnccau. entamait .'omelette malutikia^c, la
fourchette alerte, l' œ'il gai :
' — Reymonenq ! fera-t-il beau aujourd'hui ?
Et M. Reymonenq, enaminan! te.ciel rouge,

«Tcndirt cet oracle d'un ton où des finaOes san-
nfacnt comme ries 0-oche* :

— Monsieur le présidint, •< rouge le malin ,
pluie en chemin »...

— Alton, en route ! prononça Q'.émencenu,
lit M. te président repartit en unc nexivuJle

rtmefonnée triomphale, ou fa grosse p loie 'de
Provence ne peut abattre l'enthousiasme des
Varois.

MOT DE U FIN
Un député. — Je viens ete lire mon discours

élans Ile» journaux.
L'ami. — Et vous en êtes .content?
Le député. — Je vous ê oss t Je voudrais poïï-

verfr partes- aussi hien.

FRIBOURG
r o —

M. le conseiller fédéral Ma»j
h Albenre

Hier elimanche, le viiiiage «TAilieùrve a fêlé
¦M. 'Musy, ronseâlUer li-tiéraû, &an ressortissant.
Eglise magnifiquement ornée ; messe reanarepia-
blcmcnt exécutée. A i'évangile, excellent serme»
de M. le clianoine «CasteEa, qui, sur ce texte :
Ijibora sicut bonus miles Christi Jetas, a été-
inontré l'harmonie êtes rappecL. eloais Ca sex-jété
ohrétienne. Après la gramrmesese, sur ta ploex*.
el'ïscours, au nom de la «popuCation, par M. l'ins-
tituteur.

utu banejuel, epii a réuni ensuite ics autorités
civiles et religieuses, de remarepiabks eliscours
ont «été prononce,- pur M. _.tea«iétrey, révérée
ecuré d'Albeuve ; M. Berset , très Tévérend doyen
de Cruryàre-, M.. Savoy, président du .Cewiseil
rilîtat ; M. Jelcrnard Weck, consciSer d'Etat ;
M. Grand , pré*elent du Grand Conseil ; il,

I
i em révéren«d curé ele Crandvillard -, M.
^
¦y t feeïler fédéral ; M. Challeni, conseïSer

Nous revienelrons demain sur la fète d'A!
bciivc.

AasooIaUoa oa p.-u io de menn
Trop peu de pCTsemnes connaissent l'existence

ete l'Asseiciatioti dc messes, dite aussi plus lom-
munément t Pacte ete messes •. Ce Pacte ie
rattache à la Congrégation ide 1a Sainte Vierge
établie pour .les «heanmes à l'éfguse de Notre-
Dame «de Fribourg, et fondée par îe Bienhet&ux
Pierre «Canisius. Il s'agit d'une véritable asso-
eâatiew d'assistane^ mutuelle ponr chacun des
membres de M pacte, Sors ele son décès. -En effet.
ù l'annonce ete _a mort d'un cemfrère, chaque
associé est tenu, de faire célébrer une messe jiour
Se repos ute son âme. L'Association étant régu-
lièrement composée de cent membres, cc sont
donc cent mest_e. que Von s'assure après e-a
mort en faisant partie du Paictc.

LK personnes désireuses ete se faire recevoir
dans cette louable Association peuvent s'alresjor
au secrétaire, M. E. Richard, Statden , 143, à
Fribourg, qui se met à leur dispexsitioa pour tout
renseignement

SOCIÉTÉS DE FRIBOURQ
Chœur mixte de Saint-Nicolas. — Ce soir,

twaài, à 8 h. X , répétition «et assemblée générale
exibracsdiinaire au local.

Musique La Concordia. —¦ Ce soir, lundi, «ré-
péta tie».

Les abonnés qui préfèrent ne pas
recevoir de cartes de remboursement
voudront bien nous envoyer le mon-
tant de lenr abonnement jusqu'au
20 janvier au plus tard. Le mandat
peut être envoyé à notre compte de
chèques lia 54, moyennant une sur-
taxe de 5 cent, prélevée par la poste.

Chances fc vne de la B oarïe de Genàvs
La 12 janvier

Les «centra ci-après s'entendent pour tes eliè-
que J et versements. Pour _ea billets de banque,
S peut exister ua é car !.

Le premier cours est celui auquel les banque*
achètent ; le second, celui auquel ©'Ira ven «len!
l'argent étranger.

Demande Offre
Paris 49 10 61 7Q
Londres (livre st.) . . . .  (0 98 II 3S
Allemagne (marc) . . . .  10 15 12 15
Italie (lire) 41 06 43 OC
An -riche (couronne) . . .  J 80 i K
Prague (couronne . . . .  7 50 9 50
New-York (dollar) . . . .  6 4 4  684
Bruxel les  60 26 52 26
Madrid (peseta) J C G «10 108 4C
Amsterdam (florin). . . . 212 60 214 50
Pétrograd ( r o u b l e ) . . . .  6 — 3 —

Calendrier
Mardi 13 janvier

Saint LÉONCE, .i.qne
«Saint Léonce eut fort à combattre Jes héré

tiques .Sous Liciiiiùs et soiks Cejnstantin.

SSULLETJB METEOEOLOaieUl
Du 12 janvier

Bi_ï,Cl_âTEï
Janvier 6 7| 8| 9, 10| lll 12| Janvier j

! tU,0 IJ §- 7M.0
WO.0 |- |- TW.0 j

I T15.0 =i ¦ |- 715,0
I 710,0 =- Ë- TO>;0

Moy. B- il n -  I n S- u°r-
706,0 E- I , I =r 705-°
700,0 |- , i|  j j  :| I |- 700,0
K6'° i" t* *5,0
mfi =• | (j jj j| i| j =- «ô i

^BgBMOMftTR» O.TBB-UtOMtTR» O.
Janvier « 6; 7| 8 'J. 101 l l  12[ Janvier

Th. m. I—II—-11—1| Il 11 51 81 7 b. oi
11 h. m. I 0| il 5 2 i 81 71 11 h. m
7 h. s. I 11 tl  41 ll 41 7 I 7 h. s.

TEMPS PROBABLE
Zurich, 12 januier , midi.

Le temps va ss remettre lentement. Encore
un peu de pfufe ou de neige suivant l'aUitudt.

NOUVELLES
Les élections

sénatoriales françaises
Parés, 12 janvier.

(IlavfU.) — ft-eocUone» sénatoiisMes. — On
connaît 229 résultats sur 240. Sont élus 18 con-
servateurs, qui gagnent .3 sièges ; 13 républi-
cains libéraux, qui gagnent 4 siège» ; 19 répn-
bticains progressistes, qui perelent 3 sièges ; 58
républicains ele gauebe, ejui gagnent un -siège ;
116 radicaux et radicaux socialisles, qui per-
dent 17 *-iège6 ; 2 républicains esoeecialislcs, qui
gagnent 2 eài-ges, 2 socialistes unifié», qui ga-
gnent 2 scéges.

l'_arqs, 12 janvier.
(Havas,) — Les anciens président* du con-

ecM, Chaf&s Dupuy, elai» la Haute-Loire, «4
Léeui Bourgeois, dans ila Marne, sont élut , ainsd
que l'ancien ministre VaUé.

Au second leur -sont élus, «dans le KliOne,
(iourju , progressiste, >;t Bus>y, républicain.

Lo mémoire des Alliés à l'Italie
ill/tw, 12 janvier.

Malgrô la dolensc <k- ia censure, te Popvlo
d'Italia a publié élans une édition spéciale «le
mémoire eles A£fiéc_ à flkfiie. l.'édWion n 'a pu
être saisie qu'au montent où elle «était presque
irendw dans"* les cafés, restaurants, théâtres, etc.

il f a n, 12 janvier.
Le .contenu <lu mémoire rapporté par M. Scia-

loîa ete France et d'Angleterre, il y a quelques
-Curidii-es, provoque une profonele îneligr.ation.
l̂ c Secolo se ifc mande, dans un article ele fond,
comment ies lulUeux. gouverneaientaaiï peuvent
encore être , «dsns ce*s circon>lanccs, optimiste
el nourrir des espoirs concernant 3e résultat àe
la conférence eles chefs eles gouvernements à
Paris. Le Secolo ù'i que « la politique de la
Prance, qui ee dévoile maintenant dans les dif-
ficultés de la queslion adriatique. montre la
tendance d'uno pcérxlomânancee politique, écono-
mique et militaire, qui se base sur la conven-
tion franco-anglaise ct dans laejue'Ue Vl.aiie
joue le rôle d'un intrus. Cette politique est
fausse ct mènera à un échec certain. «La plus
grande faute que pourraient commettre la
France «et l'Angleterre serait de. blesser les sen-
timents les pius sacrés dc» Italiens. L'Italie
eloit donner élans cette circonstance ia preuve
ele sa force de caractère. Le temps apportera la

An Conseil dès Allies
paris, 12 janoier.

(Havas.) — Le Consei. «sspréme s'est réuni,
hier soir, dimanche, à 6 __eure*s. au- ministère
des affaires étrangères. La séance a été «se-arêic.
Seuls les chefs des gouvernements y assistaient.

' PeirJJ, 12 jurtoln.
Le Temps écrit que M. NiUi s'est rencemtré

vendredi avec M. Trumlateh, représentant des
Yougoslaves. 11 ajoute que naturcHeecnent on ne
sait rien de leur long entretien, mais on croit
que cette conversation ne sera pas La dernière.

Fin du blocus de la Baltique
Stettin, 12 janvier.

(Wolfj.) — «Selon une elépâcbe ele la .cora-
mission navale, le blocus de la mecx Baltique «
cessé hier après midi. Los premiers navire*.
allemand. ex»t déjà levé l'ancre-

Le rapatriement
des prisonniers allemands

Paris, 12 janvier.
(Havas.) — Une 1res haute personnalcrté qui

a «puis part à 'la conférence «pour le rapatrie-
ment des prisonniers aïiemaneis, a décCaré au
Petit Journal :

Le pîau comporte en principe G trains de ia-
patrieuicnt <lc troupea par jûur , 3 via Dirs'.el-
dotf , un via Coblience, une via Mayence, un via
Strasbourg.

Les officiers auront la faculté de passer par
la Suisse et par irains spéciaux.

Les trains ele «troupes serviront au rapairie-
ment des prisonniers «a«ïemanels grexipés dans
ie Nord, niais quelques ilétach«îmenits se trou-
vent encore dans l'Ouest. Pour eeur-là, le ra-
patriement par mer et par paquebots ailleiiands
a été résolu. Les dt̂ parts amoral lieu dc Bor-
deaus-I_apa_àsse , Saint-Nazaire, Le Havre.

En principe, 4e rapatriement commencera
24 heures après l'arrivée eki matériel nécessaire.
Il durera environ un mois rt efcmi.

Le bolehévisme menaçant
Bucpntst, 12 janvier.

L'opinion publique en Roumanie est vive-
ment impressieHinée par fes éeJiecs des armées
de Dénikine et Ca recrudescence du bolehé-
visme cn Ukraine. Aussi, eians un consent des
ministres, le gouvernement roumain a-t-il exa-
miné le nouveau «dangçr dont la Boumanie est
menacé par ',cs a-iméÇs* tougts -vktorieuses «t
par l'iimjiossih-iité efcs armées rusées d'arrêter
leur avance. Les dernières nouvclf.es ele l'Ukrai-
ne parlent ele la prochaane évacuation d'Odessa
nar les années russes désorganisées. .

Suppression des tribunaux militaires
ikriiii. 12 janvier.

(Wpljl.) — Le projet de àlto^-«la-«suppres-
sion dc la justice mililaire a été déposé sur le
bvrcsu de i'at&emblée nationale jiïeinandc. Se-
lon l 'article «1 ct conformément à 'l'article 10G
de la constitution de «J'empire, la juslice mili-
taire est supprimée, ccuccption faote .pour les
procédures en cas ele guerre et pour le sorrtee
des liommes de la marine se trouvant à bord de
va.':sseaus de guerre. La '!oi prévoit que les cas
rcCevant de la jtrstdce mililaire sereont doréna-
vant jugés par les Chambre* pénales , les tribu-
naux criminels et par le tribunal d'empirr. Les
officiers pourront foDclionnièT comme itéfeat-
.«.eui-K. iwic-a <n'e -d'autres drfC)is«irs rlioisij.s ]I.«IJ
i_ < *e»i<lats. . '. ;..*..;. :- . -,.,: . ., .- . '• .",...- .. -;.- . ¦ ..:.

DE U DERNIÈRE HEURE
Conilit dtt travail en Danemark I rhénan», eq Westphalie cennme en Haute

Copcnheqn>e, 12 jeinuier-

'Havas.) — Le National Tidewle apçcend «de
Stockbtûm Ĵe le ï̂ pourparfer» engagés enlre
l'ns«M_lation des ouvriers de i'indueslrie métal-
lurgique et les pa«trons ont été rounpUs sans
qu 'un résiitîX $éi élè obtenue.

Pm de grève
Bertin, '12 januier.

(Wol f f . )  — L'asseœiatiem centrale eles «Em-
ployés rairanujcqiie : Le but de la grève des
empâejyés eks compagnies d'assurances éian'.
maintenant atteint, se»h et'otÉiger les patrons à
engager eles «pourparlers, ias-ociatiein <-entrsde
a décidé de cesser chr grève. Le tra%-a_> r«eea»n-
mencera luneli , dans tewtes îes rseJdél'és.

H Uhelm*haven, lî janvier.
(Wolff .)  — La maje>r_té des e«nTiers des dodes

s'«est premoncée hier efimanclie, peiur S'intrexlnc-
tion elu travail anx jKèccs.

Les cheminots allemands en grève
Berlin, 12 janvier.

«Selon une infcrn_a__oii du Berliner Valadon.
-eigei, îes employés eles chemins de far, à I_ssen,
<»t elécidé samicxii acjcB-ci ntjeli. m_£gré l'invita-
ti«un du syndical «des <_hemi__e>t& à reprendre Je
tras-aié, de participer à ia; grève. Otte décisJon a
ôté jersse à nie oraneie maiœàlé. !

Berlin, lî janoier.
( W o l ff . )  — Le président eiu liesch aUemaod,

d accord avec ies m_r__s_res, a pris une e>re_on-
nanee ipoUr Je rétaftissement de îa a&urifé et lie
l'ccelrc puluc dans ks «Krstricls ele DUMMiÙÎNf ,
eTAmsberg, de Mnnster ct ek* Minden. Sdoti
cette oreleHMxana?, tes restr_cic'«o_!s prévues à ¥ar-

«teieie ia de ta oointiiutxn àe l'empire en ce qui
conctszie les Kheerlés pecsonncûles, etc., peinent
élre appiiepiées et le pouvoir «exécutif «e»t tranes-
mis «au aninislre ek la eléfense na^ona_e. Les or-
dres concesmant C'aetoiksàstiration <_iv_ _e sesront
ikinnés epar Je ceKumanekment rm_i Iaire, avec le
ccttsentemezti <Ti_n -conimissaire du ge>uveaïcw-
nïent. Le général von Walter a été nommé e»m-
niaoxdant militaire et k* couuiussaére d'eeTnepiire
Severkig cou_m_ssaû*e «du g<r*u\7,arneent Cette or-
demnamee entre en «i«igûeau- imméeliatement.

Vne crdoraïaivce elil commanefcuit on_C_taire in-
terdcl en même temps .'arrêt dû travail eleani ks
ei__repris<;s <k toute nécessité, taS»s qiie lai, cn-
tireprises des transports «publies, et les serveces
elu gaz, ele l'eau, de C'ékctricité et elu edraihon.

Berlin, 12 ja/ toier.
(Wolff.) — Une «pûbScation commune «dû

gourernement eie J'eaupkre et dtî gouevj-nem«nt
prussien invite _es cheminots à reprendre &_-
nifcdiatement Jeur eer\*ice, cida an nom cf. eians
l'intérêt du çe-îrpte tout enteer. « Tejute ooùretle
journée ele grève, dit la pubCie-ation, cause edes
soneùs à Ca poïetiqûe extérieure et intérieure. Ne
vous laissez pas jouer plus longtemps. Pensez
aux 400,000 pre_e»___je_s eie guerre que vos agis-
sements retiennent éloignés de leurs femmes et
enfants. N'ejûs userems de teiut notre pouvoir et
de loute notre énergie pour ««eh*iter ces sûHa-*1. Où
c«3ia «ert -nécessaire, l'état «ete siège sera ptodkoné
en vertu efc G'artiaie 48 de la e;on_<itsr_ion. >

;. Elberfdd , 12 janvier.
( W o l f f . )  — Un courant extrémiste très pro-

noncé sc fait sentir oeAUelement chez Je*s chenni-
oots en grève, i«esepieCs domaïadcnt l'arrêt «fes
fananux «de toute oécerssàté (trains express, trains
ele eknrées «ilimettiaires et trains de lael) ^«i
do «damier iplus ek preission ù tecsir revenelica-
tians.

Kattouiitz, 12 janvier.
L'agence Wolfif arpprend de source authenli-

ejtîe, au sujet ele 2a grève de ù'arrondisseinent des
ches-iins ele fen- ek llaute>&i_ésjc, que la soteualiem
s'«esl â ravve etopucis i_o___edd. Kombre «d'ai»£r_|ors
ifcs chemins de 1er se sont joonts à Ca grève, y
compris ceux de Ratibor, Annaberg, Kattowàiz
Bejuthen, etc.

A «GSeachM-itz. ia- grève dort a^tà avocr «été efc-
damée hier. Les «ravanx indispensables sont en-
cexne exécutés en gronde partie. Jusqu'à présent,
¦ï «n'y a pas «eu de 'tTOiubîes ni d'actes de sabotage.

ÏM trafic des nu_roliein«*lcses est unaintcnu, quoi-
que dans uoe mesure restreànt«c

Le trafic «des voyagerais se ifait normalocncnt , à
part ce_rtayts retards. Cepen«dant, em s'attend à
<» que îa situation s'aggrave à ipartir d'aujemr-
d'hui.

tssen, 12 janvier.
(Wol f f . )  — Samedi soir, ks comités de treis

«sjUKl'fcals ont -pris la etàree-tie» de ta grève «des
ouvr-Cr& d«-S <ilicn_uis -de feir ek r.'axit«ie_issen»ent
d'Essen. Lcs travaux incEspensaKes soot encore
eseccUtés.

&a«med,'i Une oommàsua spéciak formée ek
représentants ek ia etprectje» des chemins ele "for
et ek trois reprisentants des sjindkcats s'eist ren-
due à Beri'm, afën de dûscuter aixc te ge»uve_rnc-
mcnl, ou sujet des nouvelles rcvendkalions eefes
chesmôaeHs.

Leïs rcvenslicatieMis eles s>«udicats sont ks ISIè-
vamtes :

t. Texut 4e district anduEteiei!; de Duisboufig a
Dortmund sera ipCacé e_ans lai première catégoric
««écoaemKqùe.

2. Les salaires à <k» oiïnicn non qualifia
seront réglis con_armén_ent' à FaùgmcnlcaiMo

«e«ks saCams.da. ouupfens dc métieirs,
3. ^' \»_rscmè*nt «tes augmentaitions «efc safai-

rcs «sera fait inuivéeHateument.
L'ne portiie eks grévistes erxrge en plus Ce v-cr-

scnwnt eks notn-eaux salaires an-ce U«i effe't
irétino-aertif dès fe l"r ex:t<kbre 1910 et te verse-
ment d' ikne irwkmniité d'acliat à tous !es <an-
ployws ele ecchemms ele feïr.

«Les fonclionn'Eéres «econtimienl leur -erri«oe
dans 3a çpCupnrt eks stations.

Berlin, 12 joSuf er.
(Garellc dç Voss .) — ha grève des e-hîaiiino(s

s'est étendue hier dans -taŝ .districts iiiaùs<riefs

Sil«ésk.
1̂ Gazette de Voss assure que ia grève du nœud
ferroviaire du Rhin paralysera preKeliainemeDt
.ont »e trafic avec la thUlAotSc

Le bolehévisme munie ois ".
Munich, 12 j fuivfcr .

(Wol f f . )  — Dans Oe prexèsi pour haute tratri-
sem intenté au communiste Kellner-Reidihaidt,
accusé d'avoir organisé Vannée rouge alors
qu'a était ministre mïitaire de la répubiique
des conseils, «les juges ont condamné l'inculpé
à 10 ans de forteresse. En cas de bonne con.
duite, l'accusé «bénéficiera ek la loi de sursis.

Bêla Kun malade
Berlin, 12 janvier.

«On mande dc Vienne ait Berliner Tageblalt :
'Le journal Der Abeiul apprend , de 6exurce

ewmmùniste, que eBela Kun serait nudaek. Il
souffrirait d'une- maRadie de cœ'ûr et d'nne
ime-ucne>n_e.

Les bolchévis tes  poursuivis ¦ -5
aux Etats-Unis ¦_

HUan, 12 janvier.
On mande ek New-Vork au Se_colo :
Dans ta nuit du 8 au .9 janvier, on a exécuté

d'autres ràfics de communistes. Le nombre de»
individus arrêtas se mecoîe à un «arllkr environ.

Crainte de grève en Italie
Milan, 12 janvier.

Le Secolo apprend ek Rome que, tout en eoa.
tinuant ks démarches avec ks cheminot pour
empêcher. _a grève, te gonremejnenl n'a < pa_
manqué ele prendre des mesures préventives
I>our l'éventualité de (a grève. Les trains seraient
réduits aux communications les plus indispen-
sables sur les lignes longitudinales, c'cst-àAlire
ie long de îa côte adrialiquc «rt de la côte de
!a ima* ionienne, au moyen d'un personnes mUi-
taire. On s'effeweerait d'assurer te service poj-
tal avec le concours de l'aviation.

Le sort d' un transatlantique
Part *, 12 janvier.

(Ilavas.) — La elôlégalion italienne intexrme
qu'il MI confirme à Rome qu'eai n'a reçu aucune
nouvelle aai sujet de la perte «elu transactiantëque
Princi/ iessa Mafalda . On fail actueliesnent eles
recherches pour être fi*é à cot égare! *(0_i disait
epîe ce Iransalantique de 900 passagers s'élait
perdu eter-ps «et biens).

Avalanches en Hante-Italie
Brescb, 12 janvier.

Une avalanche «tombée du mont Cannpegïo,
dans !e Val «Canonica, a dâruit la station ékc-
tr.ejuc centr&le en construction sur le lac de Sa-
iarno, ensevaiissant 14 ouvriers.

"Dans la n__me îocàlstê, «ne aatre avî aiich»
avait entraîné eks parcs milciadres, ensevelis-
sant 80 soldat..

Turin, 12 janvier.
On signale dans la vallée d'Aoste plusieurs

avalanches, dont une ek 80 mètres de Largeur
qui s'est produite dans la commune d'Ayas, en-
sevelissant une famtSe ek 7 personnes, dont six
«sont mortes.

Dans le Val Toumanchc, une ipetHe avalan-
che a interrompu ks ceunmunications.

Pillards de trains
Milan, 12 januier.

_Près Ae Ga^larak , eks malfaiteurs ont atla-
tué un train dc marchaneliseis en circnlation,
ouvrant les wagons et j«etant au fur et a me-
sure. Se lemg de 3a route, eks «caisses de tissus
et d'autres marhandises, pour un montant dc
tïuskurs miïiiers de francs.

NE PORTEZ PLUS VOIBB MM AGE
Si vous ët«_s atteint ek cette décourageante

e c c ! è r . '.c '. i . '- uommée hernie, ne maneplex psis d'en-
voyer aujourd'hui même votre adresse i Vins-
titul orthopédique, Diù-ioa 205,1 bfa , rue Eu-
gène Carrière , à Paris. Vous recevrez gratis el
franco, disea*clement emballée, sans marques
extérieiireis , la nouvelle nvéttutde dû de»cle3t
Livel-Garigae, "l'éminent spéda_iste herniaire de
îa Faculté de inéekc'ctie de Paris. Avec cette
précieuse méthode, vous n'aurez p_ùs besoin de
porter de bandages gênants ou de courir les
risques d'Une opération. Vous a«rez intérêt a
«oerrire tout de suite, puisque cela ne vous « ,: j: _
rien ct oe vous enea«c à rkn.

Désarmez
les microbes, ce r* «ennrerc: « invisibles, e- .-.-.-.r.e de
grippe, priservei-von» dee rtifroldlute-
jKcat», rliniit. s et catarrhes par l'emplo*
eonsUnt d< s TuOlct le» «Gaba.

m

*I«. li o»- e ont, S
Exige. 1rs Tablette* «aba
en boites bleues i. lr. 1.75.

«Contre
!He£roidi88ement8

Influenza
Aâeotions dis Poumons

employez le

SIROP PIVIGA
„ ZYMA "

Completeneeui faolTeaair, foi coût
asréable «t d'nne valeur épromée-
RBCommanûé par les médecins

Se troDTB dass toates les pharmacies
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•Menvieitr ot Mcnîance Jrtrdly-Moûiey, â
Noréaz ; M. et llme .Teuuis JeiuHy-Berg^&el kure
cuTont-t; Mme et M. .Ialî<.vli-Jendly «rt HUirs.ïn-
fants ; îbne et AI. Déerind-Jendiy et leurs en-
fants, à Fribourg : Mme et M. eScherz-JeneUv et
leur fffie , à I.oùvLLier ; M. Isidore JervAly, à
Schaffliouse ;. M. Haute JeuMH.T. à Friboura :
Mme et M. Motlas-Jiarra. et leurs enfants ; Mme
et M. BourquisMonney, à FrilKiurj! ; .Mnvt.el
M. Itossy-StuU, à Viltarepets. ; les enfants S'.uïi.
«Gendre, Mme veuve Gupo-'an et ses «enfants, :"i
l^iusaïKic ; Mme et M. .Fbisclie-r et leurs en-
fants, à Friliourg, ont M profonde* tWi*énr de
faire part 4 leurs pareutes. amis et ciMMBaissaïu'i*?
de la «perte douloureuse qu'ils viennent d'éprou-
ver en la personne de

Madame veuve Louise JEN DLY
née llonney

leur chère mère, Kranel-mère. seriir, ba'le-s.oeïïr,
tante et cousâne, décédée à E'ùge de 70 ans, mu-
nie des secours -do ela reliRcon.

L'office d'enterrement sera eré'éliré mardi
13 janvier, à 8 h.?H: du matin, en l'cK'Jse <je
Saint-Maurice.- __ _

Douùçile mortuaire : nie d'Or. 03.
•f'ji avk tient lieu de Mire de -faire part.

Moniienr ct Madame Eroïc Sndan-Donza'e'.az,
à llro;: " '

Monsieur et Madame Louis Sudan-P-ttet et
leurs enfants, i» Broc -, _ _

Monsieur et -Madame Aloys Suilan-Bochad el
leurs enfants, ii Urne- ; - „ — .

Madame cl Monsieur Louis Jacqueroud-Sueian
e-t Ve-urs enfants, ù Broc -.

Madame ct Monsieur Camille Mêtroz-SuerUt» et
leur t'Aie, à Sion ;' _ .

Monsieur Leiub Siïdan-Conïïs et son fïs, 3
Broe-..

et leurs nontircur parents*
ont !c profond chagrin ele faire part -le ti

|>erte cdouioilrcusc qu'ils viennéiit d'éprouver en
,'n pcwonne de
Madame Séraphine SUDAN-BOCHUD
leur ' refirerltée mère, belle-m-h-e, Rrand'mL-re
l«f)c-vte«ir et parente, décédée ie 10 janviei
cc-ourant, dans «a SO"" année, munie des secours
de ia religion. ' _

L'ensevelàsseaiient aura Jieu à Broc, mardi
13 courant, à 9 Je. heures du matin.

Cel avis tient lieu eie clcttre de faire part.

O!» BBaMTOB
pour le 1" février , uno

jeune fille
propre et active, pour les
trarauidu ménage.

8'adresser a nme Up-
paclter dentiste , Boose
tien il i.va - c43G

u- .. '* '.;•.- de la place
«•«mande un

epp>"entï-
mécanicien
poar dentlit*.

Entrée Immédiate*.
S'adresser sous chilTres

P 220 F à :¦-- . <¦¦ i ic i ! ¦• •.
S. A ,  ''¦-''¦ '¦ '¦¦- '-- '¦

On désire placer tout
de suite dans bonne fa-
mille parlant l'allemand ,

1 ou 2 gsrçons
trois el np vl 'ans,

A la même adresse, em

E 
rendrait chambre meu-
lèe. . 441
Adresser les offres sous

P225 * F à Publicitas S.A .,
Fribourg.

Pourquoi
cro i re  encore quo
l'auteimoblle est an
objet de luxe cher et
coûteux k entretenir
alors qu 'aux Etats-
Unis il y a l'auto en
circulation pour 17
habitants f

Achetez une auto -
mobile « FoRD » ce
sera pour vous le
moyen de transport
le plas agrè.blo et le
m(ii_« onéreux. 430

Agence exrtusii-e
à Fribourg :

H I E R  Ffta
vis-i-vis

ds l'Satel Terminus
Voiture parfaite dep

«003 fr.

¥Bi71i
on on achèterait aa

domaine
de 30 à 40 poses. 363

S'ad. à Publicitas S. A..
Bnlle, sous P 42 B.

r
1 
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jj fiBPt AUGMENTENT LE CHIFFRE D'AFFAIRES ET XES BÉNÉFICES

d I >B H EL %2 I O I n i » U*3 CL O ÉËSÊÊÊ Nouveaux modèles — Dû ni ons [ration gratuits
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BAIS8B |
sua i.cs

papiers peints
GRAKO CHOIX j

F. BOPP
magasin de meubles I
R. du Kr, 8, Friboarg ç

OCCASION
1000 papier* fc tettre»
avec 1000 enveloppes
assorties 10 fr . e_o i .__i
de pue*», acier Solmgen
l te qualité, la douzaine
: tr. 20. Nimell .a extra
fortes et agréables, la
douzaine ele paires 2fr . 40.
Anxcoinmaiides supérieu-
res ii5DIr., 10 %derahais.

Herz * Ha», lî: ' .,- .

Piaoçlies sapin
Ou dernattd" 4 aclielci

tout de suite, pour labri
cation île lames, p lanches
27 _% I-II" choix, mar-
chandise «sèche.

S'adresser sous chiffres
Pl9SV t tPub l i tiitu-S.-A.,
Fribourg. 428

Automobile
A vendre voiturette de

Dion quatre cylindres, 56
X 128 , module  1914,
éclairage électrique , deux
places & spider. Machine
.. '. e .v -i t î - en parlait élat
île marche. 427

S'adres. è, B. .... •.-•.-.-,-., _
,_¦ 4 e Bouont.

A Vfndree dans le quffr
lier du Bourg,

2 mmilm
bien situés.-

S'adresser à air. A
{ C l i i e . r . n i ,  6L O', l i . -. l - . -
qalera. 431

OH DEMANDE

CHEF è culture
bi.n recommandé pour
grand domaine agricole ;
situation intéressante.

Adrcsjcr offres â «ff.
Bei-marA et Co-Hn-ij*.
régisseurs, rue du Rh«5ne,
1, < ; i r _.<" - ,,- . 343

Beau domain©
A VENDRE

cDaiii lo diclrict dc Ja (Siine, pros d 'une ville,
à 15 minutes de deux Rares, au bord ek* la roule
ecanlonale. ele Ja cemtetiancc el« 43 pevses atte-
nantes et de bon rapport. Bâtiments neufs , «soit
2 maisons d'habitation, belle Krantfe. système
moderne, potiï ele d<*chaïgé, 3 remises, porche-
rie, grenier, four, - eleux caves , deux creux ;>
purin avec vidange, lumière, «ait' iatartssabie çt
abritée, eau à la cuisine ct aux écuries. Entrée
à volonté. Rivement comptant. Prix : 170,000 fr.
tas S. A., Friboiu-R.

S'adresser sous chiffres P. 189 V à PabllOl-

VEMfi AliX fôldiejBBS . ftBUQUES
Domaine de 25 poses. Çafé-res-anraot

Le lnndl ss janslcr 1020. dè. le. 2 h. de
l'aprte-aiidi, au e-afo de la ; -. •.¦.e-:;i,uir,r,' . il

CHA ÏW PAGNE
les hoirs de Coaltuit lils iè Félix THARIN, audit
lieu, exposeront en -re-n'e, aux enchèrea publiques ,
pour eau»» de partage, tous la* immeubles qu 'ils
pouèdeut eu Indifision au territoire d«s commu-
nes de ChaD_pa<ae, (irandson, Fontanezier, Bon-
vjUars, Romairon el Villar«-Bnrq*oin, eompreBann
\ ChstHipanno :

2. Bâtiment «rtat logement ut ànbtrge- dite
de la „Çn-__ _ - __ iaach«e" très bien achalandée et
jouissant .d'uue excolteûte réputation, ayee eaves
a-saut il -vases d'uiie e< _ n«;eu-_nr.e totale de 'iO.OOO
Mires, preasolr et tout le matériel nécesiaire S
l'èxploiiati .on du café. Grange, écurie, étables £
porcs, buanderie, galetss, bûcher et dépendances.

.2. «Saison A'dabltaKon sise au village de
Champagne , ayant fogem'nt , grange, éonrie el
four , étables à porcs, remi'e et fenil.

3. - . l i i t iu .  .- .-. f i« < t f  «si . -. , aa café ayant 3 cham-
bres, cuisine et bûchers. S caves et dépendances,
pçuvaut servir d'h&biia'.ion pour un fermier.

4. Terrains cuHvables, en excellent étatd'entre-
tien.tis aa territoire des communes dc Champagne,
Graadson , >"ontai»7.'er, Bonvillara, Romairim et
Viltarj-Burquin soit 22 posée vaudois*» en nature
de champs «t pré», 6 en bois et 13foia«lers de vignes,

Poor visiter les immenbles, s'adresser à M. Her-
mann JACCAKD THARIN , à Champagne, et pr pren
dre connaisianco dès conditions de vente au notaire

1. DPVOISIN , GRAÎSIDSON

Pour seconder Jo directeur,

Fai»-ri<g«e de savais»
dç la Suisse romande d'ancienno renommée, située
dans banlieue d'une grande ville, demande uu

Guérison immédiate
DES

ENGELURES :
FAR {.A

[ Bougie d'&mbrine
Dans toate» les pharmacies, 3 fr.

PREMIER EMPLOYE
très commerçant, capable d'organiser la vente,
donc ayant l'habitude des vappor.B avec la clien-
tèle ép icerie droguerie et aveo les voyegoura , et
qui se chargerait également du contrôle dea
entrées «et sorti» de marehandiiea, des prix de
revient et du peift^ncl «CounaissaDca de»\ft _igue3
nationales obligatoires. Logemeat ù disposition
si désiré. — Adresser offres détaillées, justiliant
d'expérience acquise avec copies de certificats
et références aous chiRre» O. F. 31 N., à O'etl-
Fusstl , publicité, Neuchâtel. 426

B j s B B « O B Q a a r ;__ c.M _j a u i_ u n E r , î
B Ponr ane petite àépeiBe,
g nne grosse économie £
¦ Les tissas soct trét clitrs, ta B

g Nettoyage chimique est ion marcw.J
B Sans les déformer , aana en altérer les conteurs, B
B 11 vous rend comme neufs tons les vêtements dé- B
B lra'ichis, les tapis on lectures, qu'ils soient deB
B laicc , de soieen da cot'_ n. Proliiez de ce précieux B
B .avantage qai von* fait réaliser nne sérieuse éco- B
B nocilti. l'«intarea ea toates nnauces. Spécialité B
B .ds cor 'rs poor elcoils, JJ
B Adressez vive . . la Graud« Teinctnrerle de B
B HOli&T el i, ';./ ..!-.!.;. île Lausanne oa é B
B notre magasin, «Orand'Bve, 0, télephocc 2.4,1, g
g et A nos représentants à ;¦ ri i.u u re. s M C. Noua- g
Q h-tuxtte march. laidear, Avenop do PéroUes , 8; g
m Mm" .Ebi**her-Conna , rue de la Banque , Sï. — n
m «Bin t M»" Joye-Engel. 5_}H -9)3 a
B B B B a H B B B B B B B B B B a B B e B B B

Oonfestions pour dames
Magiulîijue assortiment en blouses «. ¦• î- el la'nag<°

rob"s. peignoiis, «¦"anUttax, jupons, etc.
Exéeolion prempte et «cigr.ee pur mesures,

— Prix modéréB. —

3. MONNEY
29, Avenue de la pare, Fribourg

VENTE OE BOIS
¦̂ ^¦'Î ^^Éffi 15 i- m*'":r• ûis 1 h -

^^MW_^^s^i^^ f o r ê t  de Bolsmurat,

35 tas do perches, 200 fagots chignons. 5 moules
»t quelqan billons. - P 215 F «2

gfe ] ' , ¦ ¦ _!__„—i___Lin_i fm
D̂maÊtÊà±mtmitmm*mitaillimmamaammmaBmmm*tèm*^*na0mmmmm ^  ̂ _i Éi__i'-__H<M_ti_iM*Mi-i__i_é»^fc-ir«'i i «iti ^

. Payables en francs uissos e u Cours  de la lira italienne . SB M

ArcWagss chaque jour et Hvraisoas rapides ues modèles suivants : I i
F. 2 charge utile 1000 à 1500 kilog.
15 TER. » » 1500 à 2000 » fâ
18 DL. » » 3000 à 3500 »
18 P. L. R. » » 4000 è 4500 »
18 n . H. 5 » » 5G(K> d l'Ù.iU) ». M

Les Camions FIâT sont les mieux Étudiés pour la suisse,
car us oossôj uutt ûe grauds ¦¦¦•¦¦¦•niiicu '" - mécaniques sur ' 9

** **• toutes les autres marques, soooir : .-.# "x* . -

I» Fabrioalion avec du matirle! ce tout nreroier ordre ; p.
2° La'construction spéciale de leur3 châssis leur permet do circuler sur les rout8l de

'montagne les plus aecldentits ot de faire les virag«es les plus difficiles sans avoir
besoin de fain manceuvrer la marche arriéra; H

3° Leur transmission élasti que aux roues arrières {sur les gros modèles) étant com- Bt
platement à labri  de la poussière et continuellement dans un bajn d'huile, *P*
l'usure cle cette dernière est des p lus minime; ' .1 romana v

-,, . . .  .s J .. _, „_ie_ " , ,  lC «boa trti.e «ailre ecœuj
4° Ils possèdent un système de blocage dts roues arrières permette 1,4 romandde; sortir d' un mauvais pas, "soit dans un terrain marécagi .̂  .,»-e_*une

profonde ornière , tan» avoir recours ù l'utilisation d'un ftjc , comm*. b'est le cas
pour toutts les autres marques ; n

5° Un refroidissement spécial  -> ' -:¦ les freins leur permet de faire I LS descentes les p lus (M
longues en pleine charge et évite ainsi l'usure et l 'échaufrement de cet derniers.

1X0S 1»I»I.\ WorVT SA«S COtVCllRHl!Îi\Ci_, et p lus île l!>0 camions M
FIAT ont élé venelus par nous dans le canton de Vaud in moins de six mois, i
ce_ qni démontre bien la valeur des camion.. „Fiat".

A.  ̂ence „ If £ A-T «6 £
Red-Siap Automobile & American Garage

Place St-François, (Immeuble Manuel), LAUSANNE

FM 111 iiiiwHiiiiaiMwiiih MIIIM iiiî iiu»̂ ***«" ĵ*g^g^»lflffHrrniiiiiiiii lîïTïïâ"—nnT̂

Semelles caoutchouc
produit français, très -.durable. Qiacun
peut les poser lui-même. Notice exp lica-
tive sur demande.
Pr dames : 3 fr. Pr hommes : 3 ft. 80.
Talons caoutchouc tournants à Oir. 20,

0 fr. 40 et 0 fr. 60, selon grandeur.
Rabais sur quantité. 395

Envoi contre rembours

L. ZEISLER,43, m it Lausanne
— .FRIBOUBa —

Banque Populaire de la Grnyère
BULLE

«_B*OIui''ri _ «errer. XQB31

Capital :Pr. i,0flO J00O.-.. Béserïes : Fr. 410,000.-
Novis payons actuellement un intérêt de

5 \ % Vm
pour dépôts à terme do I à S ans.

Titres nominatifs ou au porteur , au gré
du déposant. — «Comptes courants à vue ,
Dépôts d'épargne. — Comptes courants
avec dénonciation de 1-3-6 mois.

La Direction,

Vente de ohèâml
Pour cause de cessation de baD, les soussignés

vendront aux enohères publiques, devant kur
domicile, â «Corserey, le jeudi ib janvier, dès
éc ': ¦• i i .  i '.r. matin: 4 ohars à pont, dont 1 à 1 che-
val, 2 chars à échelles, 2 voitures à ressorts,
l laueheuB», i l'état seul, i cher à purin nvec
tonneau de .000 1.. 1 caisso à nurin, 6C0 1.,
3 caisses à gravier, 2 brouettes à lait, 1 charrue'
brabant, 1 buttoir, '2. herses, t moulin à vanner,
1 rouleau, 1 hache-paille, chaînes à brouter,
chalues, faux, fourcliés, 2 brouettes à lumier,
2 bidons à lait, 1 boille, 3 coliers pour cheval,
4coliers pourvaeshe, 1 romaine , 1 pouscetle , elo.
286-57 Les exposants : Frères lîiibnuco.

Bonnes ouvrières
sont domandées ou délissage de chiffons, Henri
'!' ¦¦ - . ancienne fabrique de chaussures. 401

FR.BOURG-NEUVEVILLE

Le» d'anglais Travaux en soumission
On prendrait encore. . ' • • '

quelques dames, et ra.s- Le Syndicat «agricole ae la Gruy»fe met «nS'CU
Bc.nRge«- , yeti t-  Boum ission la «construction d'un oâtiment en

Bome N- arti. 228 gare de Bulle, comprenant tntrepâts et l0£e-
msnts. Boit :

lill e llf Hllvuf 2° "•«•nnwl»,
3a Fournlturo de pi.rre de taille granit,

Médecin-dentiste calcaire ou pierres artificielles,
BUL LE ^° **harBen,e »

*srs *ss-"i.
; . . * *

... n ¦ - l'W* voir .les plans, cahiers des charges et
i .i„„„_-..,„^.t...j ..»..ni,w„ avûnt-méirés, s'adresser à M. YERtY, géranl

Rùnns* V tftiilfnirf 
da *ïn<Ucit agricole, au Café Moderne,* Bulle

i. « n ç.,. d t. , , -_ • ; ,. , i .. kg,, SOùral-S5î0ns 80nl ô cnV0yer directemehl
25 à 40 ans, de toute cejn- à VOFFlCEde CONSTRUCTIONS AGRICOLE *25 a 40 ans, de toule con-
fiance, radiant bien faire
la cuisine, dO-_»«.n<_«e
chez Dr en ville. Gages :
50 francs.

Ofîres avoc photo et.
certificats sous P 20 N à
Fublieitas S. A., We-f
e -. - i - i f . l .  312

On elemanâe pour tout
do suite

MUM
honnête, pouf tous lus
travaux ct servir au café ,
ô la campagne. Bons ga-
ges et vie de famille.

Offres.a «f é Gobet,
Cafê, Onex, près Genève.

A VEHDBB
à choix sur deux bonnes
juments, franches de col-
lier . - S'adresser ji Henri
Sehotler â ha Voritaà.

Echalas
la *. •*;!«>it «de lion-

t : .ne d* lK • .ii'ii )<¦
vandoise d'agriculture
et ele viliculiure, mel e»
-—
¦¦ ¦ T - . i * . . <• ic  la

lotiriiiluro
de 20,000 éclialas
sapin 1er choix, fendus ù
a hache, en paquets de

50, fianco gare Clarens.
Adresser les offres jus':

qu'au 2» T I , H ;-;. I I ; au
Président , M. Ernest 31a-
yer. Député à Clarens.

de .'UNION SUISSE des PAYSAN8,* BROUCG
(Argovie), jusqu'au 25 janvier 1920 au plua
tard. 338

a —¦ - ¦ — : " |

Meubles en tous genres

PAUL LEIBZIG
MAGASINS ET ENTREPOTS

Pérollts 4 et Ta Tél. S5S

FRIBOURG
Fabrique à Cormanon

Grands et beaux cfaolx1

f erfHes simples tt de luxe
A DES PRIX AVANTAGEUX

s -— 

âDCRS^TTf^ rrt k î¥ï fc TTRE
pour causo de santé

magasin de modes
;en situêetbien achalandé. Conditions favorables.
S'adresser sous chiflres P 7 F ,  à Publi citas
. A., Fribourg. 300

ÏÏ9ÏÎ1A itfll._ïï_l.ft
eu* .famille disti"i}|{uéê,
s'cngftit 'érail commedirec-
trii'.e de makon privée ,
pension, îiotel , pension-
nai, ou dame du compa-
gnie. Aucunes prétentions
au pair .

Offre» sous P158 F à
Publicilas S. A., Tel-
bon»- 360

- O.*. DEMANDE une

bonne |l'e
de cuisine

R'adresser sous chiffres
P191 Fà Pubiicitat -S.A.,
Fribourg. 412

Valet de .chambro
d'..ge m w et denatioualitû
suisso de prêfércnco , con-
naissant à tond lv* service
d'une, maison soignée, si
possible célibataire , re-
commandé par ses maltre-s
est demandé pour ménage
de .2 personnes liabitant
villa près Montreux.

Adresser les ottees avec
certilieats , références et
photographie, s. P 01 F
à Publicitas S. A. Fri-
bourg. 29C

ON DEMANDE
uue euisaitére

pouvant» aussi s'occuper
eles travaux du .ménage.
Bon gage.

S'adresser , par écrit,
sous chi lires P1U8 F à Pu-
blicilas S. A., FriboUrg.

OS l_l_H&J*DI»

une bonne fille
connaissant un peu la
cuisine, pour Jes travaux
du ménage. 420

S'ad . à Publicitas S. A.,
Bulle , sous P 50 B.

Comptable-
correspondant

disposant de quelques h.,
s'occuperait d'écritures.

S'adresser sous chiUrcs
P216FàPu6/ie;i'W5 S. A„
Fribourg. 433

On iwM
1-2 chambres, ou petit
appartement. 265

Adresse r  offres sous
chifîres A. __ V_ ll» de»
Watïgèrém, Trlboatg,

Bomont
M. Ch. Gentil, ayant

repris le e-aUlnet den»
taire de M Emile Comte,
>'i ' fe \ es les -.- -. - r i i i  et
in.-. .-.';- ..-.:;! régiditrement
de S in::• ;  !¦< • •: a inîdl et
de 2 i«. ¦¦¦ «3 beurra.

ï . --i grande l'haruia-
ele Centrale ! '¦ o-_ --..- . u ,
oeeht ét ¦: ¦ .-¦; : -. - . <: .  il
V rlbeii-'csi deutande un
honnête

Garçon
pour faire les commissions
enlre les heures d'école.

OX ïnmïïl  i itfiBTER

uoe jfiflieiit
âgée d<- 8 à 10 ans, de
préférence du pays. 3G2

Adresser les offies par
écrit sous P 162 F à t*a-
fcllclta» S. A. Fribourg.

Um el ïëm
Encadrerais

Tgujoars*graud choix
en

BAGUETTES
bon marchê

Ss recommande ,

F. BOPP
Ameublements

V Elt ft Tir, g, FilW'J

100,000 éclialas
livrables fin février-mars
sont demandés par K'
H V J U t l *. régisseur, _
Ai . i r i j . -iii> -. — Faire ollres
avec prix, pour toutes
quantités, franco départ
cu franco gare Perry,
avant le 20 Janvier.


